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Les dernières déclarations du président américain Donald Trump sur le déplacement forcé des 
Palestiniens de la bande de Gaza vers la Jordanie et l’Egypte ont suscité une vive indignation et 

un tollé dans le monde.  Ce plan s’est heurté à une avalanche de condamnations, chez les 
Palestiniens comme à l’étranger, au moment où doivent reprendre les délicates négociations sur 

la poursuite de la trêve entre Israël et le Hamas. 
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MISSION D’AFFAIRES EN ALLEMAGNE ET AUX PAYS-BAS 

Des échanges approfondis 
avec les entreprises    

La promotion des opportunités d’investissement en Algérie auprès des entreprises européennes se 
poursuit, à travers les missions de prospection organisées au niveau de plusieurs pays européens. En 
plus d’informer sur les opportunités d’investissement dans divers domaines, il est également mis en 

avant l’amélioration du climat des affaires en Algérie.

C’
est en Allemagne et aux Pays-Bas 
qu’une mission économique, com-
posée des représentants de la Délé-

gation de l’Union européenne en Algérie, 
des fonctionnaires de l’Agence algérienne 
de promotion de l’investissement (AAPI) 
et des experts du cabinet international de 
conseil SOFRECO, a fait le déplacement, 
du 26 au 31 janvier dernier, pour promou-
voir les opportunités d’investissement 
qu’offre l’Algérie auprès des entreprises de 
ses deux pays. 
Pour le consultant et expert en développe-
ment économique, Abderrahmane Hadef, 
qui a pris part à cette mission économique, 
laquelle s’inscrit dans le cadre des actions 
de l’UE visant à promouvoir les opportuni-
tés d’investissement en Algérie auprès des 
entreprises européennes, « les secteurs 
ciblés par cette initiative couvrent des 
domaines essentiels pour le développement 
économique de l’Algérie ». Il s’agit des 
secteurs de l’industrie et de la production 
pharmaceutique, de l’agriculture, des tech-
nologies et de l’innovation ainsi que des 
énergies renouvelables. Pourquoi ces sec-
teurs ? Selon M. Hadef, « l’industrie et la 
production pharmaceutique, ainsi que les 
dispositifs médicaux constituent un axe 
majeur, avec des opportunités pour la fabri-
cation locale et l’intégration de nouvelles 
technologies », alors que le secteur de 
l’agriculture et l’agroalimentaire « figurent 
parmi les priorités, en raison du potentiel 
de modernisation et d’innovation dans la 
transformation des produits agricoles ». 
Pour leur part, les technologies et l’innova-
tion, notamment dans les secteurs du numé-
rique et de l’électronique, offrent, a-t-il pré-
cisé, des perspectives de croissance et de 
développement d’un écosystème technolo-

gique compétitif. Pour ce qui est des éner-
gies renouvelables et des équipements élec-
triques, ils sont, a-t-il dit, « au cœur de la 
stratégie de transition énergétique de l’Al-
gérie, avec des opportunités pour les entre-
prises européennes souhaitant contribuer à 
un développement durable ». 
L’expert en développement économique a 
ainsi fait part de l’organisation de réunions 
importantes avec des organismes et entre-
prises des deux pays ciblés par cette mis-
sion économique. « La délégation a eu des 
réunions avec les responsables du Nether-
lands African Business Council (NABC) et 
du Netherlands MENA Business Council, 
ainsi qu’avec des entreprises néerlandaises 
et allemandes opérant dans ces secteurs 
stratégiques », a-t-il précisé, soulignant les 
« échanges approfondis » qui ont eu lieu 
avec des entreprises spécialisées dans les 
secteurs ciblés, en sus d’avoir mis en avant 
les opportunités offertes par le marché 

algérien. En plus des réunions bilatérales 
qui ont porté sur l’examen des moyens de 
coopération et d’investissement, une ren-
contre spécifique sur le climat des investis-
sements en Algérie s’est tenue au Consulat 
algérien de Francfort, a signalé M. Hadef, 
selon lequel cette rencontre a offert « un 
cadre de dialogue entre les représentants 
algériens et les acteurs économiques euro-
péens intéressés par le marché algérien ». 
Cette visite, notons-le, s’inscrit dans le 
cadre du projet « EU-Algeria Sustainable 
Investment Partnership (SIP) », financé par 
l’UE et mis en œuvre par le bureau 
d’études Ginger SOFRECO, visant à pro-
mouvoir les opportunités d’investissement 
en Algérie auprès des entreprises euro-
péennes. Depuis le lancement de ce projet, 
une dizaine de missions économiques ont 
été organisées dans plusieurs pays de 
l’Union européenne. 

Lilia A.A. 

ALGÉRIE-BOSNIE 

Établir un partenariat dans  
le secteur de l’énergie 

C’EST  un partenariat mutuellement béné-
fique que comptent établir l’Algérie et la 
Bosnie dans le secteur de l’énergie, princi-
palement dans les énergies renouvelables. 
Le ministre d›Etat, ministre de l›Energie, 
des Mines et des Energies renouvelables, 
Mohamed Arkab, a reçu hier son homo-
logue de la République de Bosnie-Herzé-
govine, Vedran Lakić. Plusieurs dossiers 
ont été abordés par les deux parties. Il 
s’agit principalement du développement 
des énergies renouvelables, notamment 
l’hydrogène vert, l’énergie solaire et 
éolienne, en sus des hydrocarbures. 
Les deux parties ont ainsi abordé les possi-
bilités de partenariat dans le secteur des 
hydrocarbures, notamment le gaz naturel 
liquéfié, ainsi que dans la production, le 
transport, la distribution et la transforma-
tion de l’électricité. 
L’accent a été mis sur l’intégration des 
technologies modernes et le renforcement 
des capacités industrielles locales pour la 
fabrication d’équipements et de pièces de 
rechange destinés aux industries des hydro-
carbures et de l’électricité. Les deux parties 
ont également insisté sur l’importance du 
transfert de connaissances et de technolo-

gies ainsi que sur l’élargissement des pro-
grammes de formation pour le développe-
ment des compétences humaines dans ces 
secteurs. Les discussions ont également 
porté sur le développement de projets 
d’énergie solaire photovoltaïque, d’hydro-
gène vert et d’énergie éolienne, avec l’ob-
jectif d’intégrer ces énergies dans les sys-
tèmes électriques, de soutenir la transition 
énergétique et d’améliorer l’efficacité éner-
gétique. La coopération dans le domaine de 
l’énergie nucléaire à des fins pacifiques, les 
études géologiques, la cartographie, ainsi 
que l’exploration, l’exploitation et la trans-
formation des ressources minières ont éga-
lement été mises en avant par les deux par-
ties, qui ont souligné l’importance d’établir 
des partenariats mutuellement bénéfiques. 
Les deux parties ont également salué le 
partenariat existant entre Sonelgaz et l’en-
treprise nationale bosnienne Energoinvest, 
considéré comme un modèle réussi de 
coopération conjointe. 
A cette occasion, le ministre de l›Energie a 
affirmé que l’Algérie était prête à partager 
son expertise dans les domaines de l’éner-
gie, de l’exploitation des ressources natu-
relles, ainsi que dans les énergies renouve-

lables et la réduction de l’empreinte carbo-
ne. Il a souligné que la coopération étroite 
avec la République de Bosnie-Herzégovine 
pourrait ouvrir de vastes perspectives pour 
le développement de projets communs pro-
fitant aux deux pays. 
De son côté, M. Vedran Lakić a exprimé 
son appréciation pour la qualité des rela-
tions bilatérales entre l’Algérie et la Bos-
nie-Herzégovine, et a exprimé son souhait 
de renforcer le partenariat stratégique entre 
les deux pays. Il a réaffirmé l’engagement 
de son pays à exploiter toutes les opportu-
nités disponibles pour élargir la coopéra-
tion dans les domaines de l’électricité, des 
énergies renouvelables et des mines. Il a 
salué le succès de Energoinvest en Algérie, 
estimant que cela témoigne du fort poten-
tiel de renforcement du partenariat écono-
mique. Il a ajouté que les efforts se pour-
suivent pour renforcer la présence de l’en-
treprise en Algérie à travers l’expansion de 
son bureau, l’implication accrue de ses 
cadres et une participation active à l’exécu-
tion des projets en cours et futurs en Algé-
rie, notamment dans les domaines de 
l’électricité et des énergies renouvelables. 

Rim Boukhari 

ALGÉRIE-BANGLADESH 
Renforcement de la 
coopération dans le 
domaine de l’énergie 
L’ALGÉRIE  et le Bangladesh ambi-
tionnent de renforcer la coopération 
dans les domaines de l’énergie et des 
énergies renouvelables. L’état des rela-
tions de coopération bilatérales et les 
perspectives de leur développement 
dans les domaines de l’énergie, des 
énergies renouvelables et de l’efficacité 
énergétique ont été passés en revue par 
le secrétaire d’Etat auprès du ministre 
de l’Energie, chargé des Énergies 
renouvelables, Noureddine Yassaâ et 
une délégation de la République popu-
laire du Bangladesh, conduite par le 
Secrétaire général du ministère des 
Affaires étrangères, M. Md. Jashim 
Uddin, en visite en Algérie dans le 
cadre de la tenue de la deuxième ses-
sion du mécanisme de concertations 
politiques bilatérales, a indiqué un 
communiqué du ministère de l’Energie. 
Les deux parties se sont félicitées « du 
niveau actuel de la coopération bilaté-
rale », et exprimé leur volonté de ren-
forcer l’action commune dans les diffé-
rents secteurs, notamment en ce qui 
concerne l’échange d’expertise, la for-
mation et le transfert de technologie. 
M. Yassaâ a évoqué les réalisations de 
l’Algérie dans le domaine des énergies 
nouvelles et renouvelables, citant le 
programme national ambitieux pour le 
développement de l’énergie solaire, 
éolienne et de l’hydrogène vert. 
Il a également souligné que l’Algérie « 
aspire à devenir un pôle régional de 
l’énergie propre, grâce à ses grands 
projets visant à réaliser la transition 
énergétique, tout en renforçant la 
coopération internationale dans ce 
domaine ». 
Pour sa part, M. Jashim Uddin a fait 
part de « la volonté de son pays de ren-
forcer les relations de coopération avec 
l’Algérie et de soutenir les partenariats 
mutuellement bénéfiques dans les dif-
férents domaines prioritaires, notam-
ment dans les secteurs de l’énergie, des 
mines et des énergies renouvelables ». 
 
3e SALON 
INTERNATIONAL DU 
FER, DE L’ACIER ET DES 
PRODUITS MINIERS 
5 000 visiteurs 
professionnels attendus 
LA 3E ÉDITION  du Salon internatio-
nal du fer, de l’acier et des produits 
miniers (Metal, Steel and Mining Alge-
ria Expo 2024) se tiendra du 23 au 26 
février au Palais des expositions 
(Alger), avec une participation étrangè-
re importante. 
Le Salon international verra la partici-
pation de près de 70 entreprises algé-
riennes et de 120 sociétés étrangères de 
cinq pays dont la Chine en tant qu’in-
vitée d’honneur de cette troisième édi-
tion, selon les organisateurs qui s’at-
tendent à accueillir près de 5 000 visi-
teurs professionnels. 
Le programme de cette manifestation 
prévoit des activités et des ateliers 
interactifs, offrant un espace d’échange 
et de partage d’expériences et de 
connaissances entre les participants et 
les experts, outre des opportunités d’in-
vestissement et de communication avec 
les visiteurs professionnels, selon la 
même source. 
La précédente édition du Salon a eu 
lieu en mars 2024, avec la participation 
de 100 exposants d’Algérie et de pays 
étrangers, dont la Russie, invitée 
d’honneur. L’événement a permis de 
conclure des accords entre des entre-
prises et des opérateurs du secteur du 
fer, de l’acier et des produits miniers. 

S.N. 
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PROJET DE DÉPLACEMENT DES PALESTINIENS DE GAZA 

Tollé contre la folie raciste de Trump 
Les dernières déclarations du président américain Donald Trump sur le déplacement forcé des Palestiniens de 

la bande de Gaza vers la Jordanie et l’Egypte ont suscité une vive indignation et un tollé dans le monde.

L
e projet de Trump contrôler la 
bande de Gaza et de déplacer ses 
habitants s’est heurté à une ava-

lanche de condamnations, chez les 
Palestiniens comme à l’étranger, au 
moment où doivent reprendre les déli-
cates négociations sur la poursuite de 
la trêve entre Israël et le Hamas. 
Le mouvement de la résistance palesti-
nienne a accusé le président américain 
de « jeter de l’huile sur le feu » avec 
ces déclarations qui ne « contribueront 
pas à la stabilité » du Moyen-Orient. 
Pour beaucoup, il s’agit de propos d’un 
prédateur raciste qui veut transformer 
cette enclave en site touristique rece-
lant plages, cabarets et casinos tandis que 
d’autres ont vue dans cette posture une nou-
velle folie d’un président américain qui 
bafoue les règles les plus élémentaires de la 
souveraineté des peuples et leurs droits à 
l’autodétermination sur leurs terres.  
Même ton chez la Ligue arabe. Le Secrétariat 
général a souligné que la Cisjordanie occupée 
et la bande de Gaza constituent ensemble le 
territoire du futur État palestinien, et ce dans 
le cadre de la solution à deux États, sans sépa-
ration entre eux, ni atteinte aux droits des 
Palestiniens. Selon un communiqué diffusé 
hier, la Ligue exprime sa confiance dans la 
volonté des États-Unis et de leur Président de 
parvenir à une paix juste dans la région. 
De son côté, le Haut-Commissariat des 
Nations Unies aux droits de l’Homme a 
déclaré que les appels à déplacer les Palesti-
niens hors de Gaza était «contraire au droit 
international». Le droit à l’autodétermination 
est un principe fondamental du droit interna-
tional et doit être respecté par tous les Etats, 
comme l’a récemment réaffirmé la Cour 
internationale de justice (CIJ). Tout transfert 
forcé ou déportation de populations des terri-
toires occupés est strictement interdit», a rap-
pelé le Haut-Commissaire des Nations Unies 
aux droits de l’Homme, Volker Türk. 

Dans le monde occidental, c’est la même 
position de rejet. En effet, les chefs de diplo-
matie espagnole et britannique ont fait part de 
leur rejet du projet du Trump d’expulser les 
habitants de la bande, affirmant qu’il fallait 
garantir aux Palestiniens un avenir dans leur 
patrie. Rejetant cette proposition, la ministre 
allemande des Affaires étrangères Annalena 
Baerbock a affirmé que la seule voie vers la 
paix passe par une solution négociée à deux 
États. Elle a souligné que l’ONU, l’UE et le 
G7 ont constamment opposé leur veto aux 
implantations israéliennes sur les territoires 
palestiniens. 
La France a également rejeté sans réserves la 
proposition de Trump, réaffirmant que Gaza 
devrait rester une partie d’un futur État pales-
tinien. 
«Le futur de Gaza ne doit pas s’inscrire dans 
une perspective de contrôle par un État tiers, 
mais dans le cadre d’un futur État palestinien, 
sous l’égide de l’Autorité palestinienne», a 
indiqué un communiqué du ministère français 
des Affaires étrangères. 
«La France réitère son opposition à tout 
déplacement forcé de la population palesti-
nienne de Gaza, ce qui constituerait une grave 
violation du droit international, une attaque 
contre les aspirations légitimes des Palesti-

niens, mais aussi un obstacle 
majeur à la solution à deux 
États», a-t-il ajouté. 
Répondant à une question sur les 
remarques de Trump concernant 
Gaza, le Premier ministre britan-
nique Keir Starmer a déclaré que 
les Palestiniens de Gaza «doivent 
être autorisés à rentrer chez eux, 
ils doivent pouvoir reconstruire, 
et nous devons les accompagner 
dans cette reconstruction sur le 
chemin d’une solution à deux 
États.» 
L’Espagne a également rejoint le 
chœur des désapprobations, avec 

le ministre des Affaires étrangères José 
Manuel Albares rejetant fermement l’idée 
d’un contrôle américain sur Gaza. 
«Gaza est la terre des Gazaouis palestiniens. 
Les Gazaouis palestiniens doivent rester à 
Gaza», a déclaré Albares. 
L’Espagne a réaffirmé son engagement en 
faveur d’un futur État palestinien incluant 
Gaza comme faisant partie de son territoire. 
«Gaza est la terre des Palestiniens, ils doivent 
rester à Gaza parce que celle-ci fait partie du 
futur Etat palestinien auquel l’Espagne s’est 
engagée», a déclaré le ministre espagnol des 
Affaires étrangères, José Manuel Albares, 
lors d’une conférence de presse. 
Ankara a également exprimé son rejet des 
déclarations US. Le ministre turc des Affaires 
étrangères Hakan Fidan a jugé «inaccep-
table» la déclaration du président américain, 
soulignant que toute tentative d’exclure les 
Palestiniens de leur terre «conduirait à une 
escalade du conflit». 
«Expulser (les Palestiniens) de Gaza est une 
question que ni nous ni les pays de la région 
ne peuvent accepter. Il n’est même pas ques-
tion d’en discuter», a-t-il insisté avant de sou-
ligner que «toute tentative d’exclure les 
Palestiniens de leur terre «conduirait à une 
escalade du conflit». Hachemi B. 
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Ségolène Royal 
fustige les donneurs 
de leçon en 
démocratie 
L’ANCIENNE  ministre et candi-
date à la présidentielle française, 
Ségolène Royal, a fustigé, hier, 
les «donneurs de leçon sur la 
démocratie», affirmant que ces 
voix n’ont pas réagi lors des 
répressions féroces menées par 
les autorités françaises sur les 
gilets jaunes. 
Ségolène Royal a déclaré, dans 
une émission télévisée, que «ceux 
qui donnent ici des leçons de 
démocratie aux autres, on ne les a 
pas entendu protester contre les 
répressions féroces sur les gilets 
jaunes et sur les mouvements 
écologiques et sociaux» dont les 
protestations portaient sur la 
réforme de la retraite en France. 
Dans ce sens, elle a ajouté que 
«la France n’a pas donné 
l’exemple des droits de l’homme 
après sa répression sur les gilets 
jaunes, et n’a pas donné aussi un 
bon exemple de démocratie et de 
paix en mutilant les manifes-
tants». Royal a souligné que «la 
France a beaucoup à faire pour 
retrouver une autorité morale abî-
mée». 
Tout récemment sur un autre pla-
teau d’une chaine TV française, 
elle avait dénoncé avec force la 
campagne de haine menée contre 
l’Algérie par l’extrême droite et 
ses relais. «Il faut arrêter tous les 
discours méprisants pour l’Algé-
rie», a-t-elle averti, car «la façon 
dont vous parlez de l’Algérie 
résonne sur tout le continent afri-
cain». 
Elle a rappelé que l’Algérie 
d’avant la colonisation était une 
grande civilisation broyée par le 
colonialisme français. «Il y avait 
une grande civilisation algérien-
ne, il y avait une culture, un 
développement économique, des 
structures familiales et villa-
geoises, tout cela a été brisé, 
broyé par cette effroyable» colo-
nisation, avait-elle observé.  
S.O.B. 
 
CHANEGRIHA EN 
VISITE OFFICIELLE 
EN INDE 
Renforcement de la 
coopération militaire 

LE GÉNÉRAL  d’Armée Saïd 
Chanegriha, ministre délégué 
auprès du ministre de la Défense 
nationale, Chef d’Etat-major de 
l’Armée nationale populaire 
(ANP), a entamé, hier, une visite 
officielle en République de l’In-
de, a indiqué le ministère de la 
Défense nationale (MDN) dans 
un communiqué. 
«Sur invitation du Chef d’État-
major de la Défense et Secrétaire 
du Département des affaires mili-
taires de l’Inde, le Général d’Ar-
mée Chanegriha Saïd, ministre 
délégué auprès du ministre de la 
Défense nationale, Chef d’Etat-
major de l’ANP, entame une visi-
te officielle en République de 
l’Inde, à partir du 5 février 
2025», a précisé la même source. 
Lors de cette visite, qui s’inscrit 
«dans le cadre du renforcement 
de la coopération entre l’ANP et 
l’Armée indienne, les deux par-
ties examineront les questions 
d’intérêt commun», ajoute le 
communiqué du MDN.  S. N. 

SÉNATORIALES À BÉJAÏA 

Les partis lancent leurs candidatures
LES ÉLECTIONS  sénatoriales du 9 mars pro-
chain aiguisent les appétits à Béjaïa. Indépen-
dants et partis politiques comptent se livrer 
bataille pour arracher le siège convoité de 
l’hémicycle du 18 boulevard Zirout-Youcef. 
Le FFS, le FLN, le RND et les indépendants 
comptent entrer en course et tenter, chacun de 
leur côté, leur chance. 
Si le FFS et le FLN ont déjà déposé leurs dos-
siers de candidature auprès du bureau de 
l’Autorité nationale indépendante des élec-
tions (ANIE) de la wilaya de Béjaïa, annon-
çant officiellement leur intention de partici-
per à la compétition le 9 mars prochain, le 
RND, quant à lui, hésite encore à soumettre le 
dossier de son candidat et temporise. « Nous 
n’avons pas encore déposé le dossier de notre 
candidate ; nous avons le temps jusqu’au 16 
février prochain », a indiqué avant-hier Ker-
rouche El-Hocine, chef de file du RND de la 
wilaya de Béjaïa. 
« Le RND a procédé au retrait des formu-
laires de candidature et a choisi Fatiha Bena-
mara, élue à l’APC d’Akbou, comme candi-
date du parti à cette élection », a précisé M. 
Kerrouche. Il semble que le parti attende la 
conclusion des négociations avec d’autres 
formations politiques pour annoncer sa déci-
sion, ce qui se fera à la dernière minute. 
Ainsi, en termes de retrait des dossiers de 
candidature, quatre retraits ont été enregistrés 
par l’ANIE. 
Cependant, deux candidats ont déjà déposé 
leurs dossiers de candidature et annoncent 
officiellement leur intention d’aller au bout 

de cette compétition électorale. Il s’agit res-
pectivement des candidats des formations 
politiques FFS et FLN, en l’occurrence You-
cef Boukoucha, élu à l’APW, et Khaled Bes-
tani, actuel coordinateur de la commission 
provisoire de la mouhafadha de Béjaïa, égale-
ment élu à l’APW. Les indépendants, quant à 
eux, auraient jeté leur dévolu sur le P/APC de 
Tifra. Toutefois, rien n’est encore confirmé, 
affirment-ils. 
Les négociations semblent bien engagées. 
Les élus indépendants commencent à s’orga-
niser en groupe, constituant ainsi une force 
avec laquelle il faudra compter. Possédant un 
grand vivier électoral, les indépendants repré-
sentent la seule force capable de poser pro-
blème au FFS, qui détient une majorité relati-
ve d’élus dans les assemblées locales de la 
wilaya de Béjaïa. Il convient de noter que le 
RCD, le principal parti d’opposition, est 
absent de ces élections, étant donné qu’il n’a 
pas pris part aux dernières élections locales. 
Mais la question demeure : les indépendants 
réussiront-ils à s’entendre sur un seul candi-
dat ? La réponse reste incertaine, comme en 
témoignent les expériences passées. 
Face à toute cette agitation, le FFS, fort de sa 
majorité d’élus locaux, que ce soit au niveau 
des Assemblées communales ou de l’APW, 
compte bien arracher le siège qui lui revient 
dans la wilaya de Béjaïa. Et c’est Youcef 
Boukoucha qui a été choisi pour remplacer 
Abdenour Derguini, sénateur sortant. Le parti 
semble bien positionné pour remporter le 
siège de la Chambre haute du Parlement, 

d’autant plus que les autres candidats risquent 
de se présenter de manière dispersée. 
Le plus ancien parti d’opposition a lancé sa 
campagne le week-end dernier à Béjaïa. Il a 
organisé une rencontre en présence de son 
premier secrétaire national, Youcef Aou-
chiche, ainsi que des cadres du parti et de 
nombreux militants. La présence du premier 
secrétaire national du parti a été perçue 
comme un gage de soutien incontestable et 
inconditionnel à Youcef Boukoucha. « Cette 
rencontre a marqué le lancement de la cam-
pagne électorale de notre camarade Youcef 
Boukoucha, candidat du parti à l’élection 
sénatoriale dans la circonscription de la 
wilaya de Béjaïa », a déclaré la fédération du 
parti. Elle a ajouté : « Par leur forte mobilisa-
tion, les élus et militants ont réaffirmé leur 
engagement et leur détermination à faire 
triompher le FFS et son candidat le 9 mars 
prochain. » Pour l’instance locale du parti, « 
la mobilisation des élus, cadres et militants du 
parti confirme que le FFS demeure la premiè-
re force politique de la wilaya de Béjaïa », qui 
ajoute que « nous appelons l’ensemble des 
élus et militants à une mobilisation générale 
pour soutenir notre candidat et remporter 
cette élection sénatoriale ». Youcef Aou-
chiche s’est exprimé à l’occasion sur plu-
sieurs questions d’actualité nationales et 
internationales, notamment le principe de 
non-alignement en politique extérieure, tout 
en rappelant la vision politique et écono-
mique de son parti pour l’émancipation du 
pays. N. Bensalem 

Vive indignation. 
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LE CANCER du col de l’utérus est l’un des 
plus fréquents chez les femmes en Algérie, 
avec environ 1 800 nouveaux cas diagnos-
tiqués chaque année. Pourtant, un dépista-
ge précoce permettrait de l’éviter, ont affir-
mé des spécialistes lors d’une session de 
formation destinée aux journalistes, orga-
nisée par les laboratoires Roche.  
Principalement causé par une infection 
persistante au papillomavirus humain 
(HPV), le cancer du col de l’utérus demeu-
re une préoccupation majeure. Le Dr 
Nawel Merrouche, gynécologue-obstétri-
cienne, insiste sur le rôle fondamental du 
dépistage précoce, qui permet non seule-
ment de prévenir la maladie, mais aussi 
d’éviter son évolution vers un stade avan-
cé (stade 4), où les traitements deviennent 
souvent inefficaces. 
Le but, selon la spécialiste, est d’assurer 
une prise en charge rapide et efficace, 
réduisant ainsi considérablement le taux de 
mortalité. Elle souligne également que la 
période de grossesse constitue un moment 
idéal pour effectuer un dépistage. Le can-
cer du col de l’utérus est le quatrième can-
cer le plus fréquent chez les femmes dans 
le monde.  
Il est principalement causé par des souches 
à haut risque du papillomavirus humain 
(HPV). En 2022, l’Algérie a enregistré 1 

799 nouveaux cas de cette maladie. 
Cependant, un diagnostic tardif reste l’une 
des principales causes de mortalité. La 
professeure Merrouche regrette que de 
nombreuses femmes négligent le dépista-
ge, notamment après dix ans de mariage, 
alors même que le risque augmente avec le 
temps.  
Au-delà des complications médicales, la 
spécialiste met en lumière l’impact négatif 
du cancer du col de l’utérus sur la vie 
conjugale et sociale des patientes. Elle 
évoque également les traitements clas-
siques, tels que la chirurgie et la chimio-
thérapie, qui visent à éliminer les cellules 
cancéreuses mais peuvent entraîner des 
complications. En revanche, l’immunothé-
rapie constitue une alternative prometteu-
se, car elle stimule le système immunitaire 
pour attaquer les cellules cancéreuses. 
Plusieurs facteurs favorisent l’apparition 
du cancer du col de l’utérus, explique la 
spécialiste, notamment le tabagisme sous 
toutes ses formes, l’usage prolongé de 
contraceptifs oraux pendant plus de cinq 
ans, le diabète et une mauvaise hygiène 
intime. Concernant ce dernier point, elle 
recommande l’utilisation d’eau et de savon 
pour l’hygiène intime, tout en décon-
seillant les produits contenant des sub-
stances chimiques agressives.  

La professeure Merrouche rappelle que 
plusieurs signes doivent alerter sur un pos-
sible cancer du col de l’utérus, notamment 
des pertes vaginales anormales, qu’elles 
soient sanguinolentes ou accompagnées 
d’une odeur désagréable, des règles irrégu-
lières, des saignements pendant ou après 
un rapport sexuel, ainsi qu’après la méno-
pause.  
Une perte de poids inexpliquée et des dou-
leurs lors de la miction ou de la défécation 
figurent également parmi les symptômes à 
surveiller. Elle insiste sur l’importance de 
consulter un médecin dès l’apparition de 
ces signes afin de procéder aux examens 
nécessaires et, si besoin, d’entamer un trai-
tement adapté. 
De son côté, la professeure Zakia Moham-
medi, spécialiste en microbiologie, 
explique que le papillomavirus humain 
(HPV) est le principal facteur de risque du 
cancer du col de l’utérus. Invisible à l’œil 
nu, ce virus n’entraîne cependant pas sys-
tématiquement le développement de la 
maladie.  
Elle précise que la présence du HPV ne 
signifie pas forcément qu’une femme 
développera un cancer, certaines parvien-
nent à neutraliser l’infection grâce à un 
système immunitaire robuste, tandis que 
d’autres, plus vulnérables, sont davantage 

exposées en raison de l’affaiblissement de 
leurs défenses immunitaires. En cas de 
détection du virus, une surveillance médi-
cale stricte est recommandée, car une 
infection persistante peut évoluer vers un 
cancer du col de l’utérus. 
La professeure Mohammedi met en avant 
les efforts déployés par l’Algérie pour lut-
ter contre ce fléau, notamment à travers la 
mise en place d’un plan national de dépis-
tage. Cette initiative s’inscrit dans les 
recommandations de l’Organisation mon-
diale de la santé (OMS), qui classe le can-
cer du col de l’utérus parmi les plus fré-
quents chez les femmes dans le monde.  
Elle rappelle également que le virus HPV 
se transmet par contact direct avec la peau 
ou les muqueuses et que les infections 
sexuellement transmissibles peuvent favo-
riser son apparition, augmentant ainsi le 
risque de développer un cancer du col de 
l’utérus. 
Face à ces chiffres alarmants, les spécia-
listes insistent sur l’importance de la sensi-
bilisation et du dépistage précoce. Un suivi 
médical régulier et une meilleure informa-
tion des femmes sur les facteurs de risque 
et les symptômes pourraient considérable-
ment réduire le nombre de décès liés au 
cancer du col de l’utérus en Algérie. 

Lynda Louifi

PLUS DE 1 000 VICTIMES CHAQUE ANNÉE 

L’urgence du dépistage du cancer du col de l’utérus

Benbraham a précisé que ce 
réseau ambitionne de ren-
forcer la coopération inter-

africaine pour combattre cette 
maladie qui touche un nombre de 
plus en plus important de per-
sonnes à travers le continent. 
Le lancement du réseau africain 
de lutte contre le cancer a ainsi 
pour principal objectif de favori-
ser le partage des connaissances, 
des bonnes pratiques et des inno-
vations en matière de prévention, 
de diagnostic précoce et de traite-
ment du cancer.  
En créant un cadre de collabora-
tion durable, ce réseau entend 
renforcer les capacités locales en 
matière de soins, notamment 
grâce à des formations spéciali-
sées et des partenariats straté-
giques. 
Les efforts se concentrent égale-
ment sur l’amélioration de l’ac-
cès aux soins pour les patients en 
Afrique, un défi majeur dans un 
continent où les infrastructures 
de santé sont souvent insuffi-
santes pour répondre aux besoins 
des malades.  
Le réseau espère promouvoir des 
politiques de santé plus adaptées 
aux réalités locales, en apportant 
une réponse coordonnée et effi-
cace aux enjeux posés par le can-
cer. 
Les participants à cette rencontre, 
ont souligné l’importance de la 
dynamique enclenchée lors de 
ces deux jours de travaux dans le 
renforcement de la coopération 
interafricaine face à un défi sani-
taire majeur. En partageant 
leurs expériences, les pays et les 
associations africaines présentes 

ont également exprimé leur 
volonté de renforcer leur engage-
ment commun dans la lutte 
contre le cancer.  
Cette coopération, via le réseau 
africain de lutte contre le cancer, 
pourrait se traduire par des avan-
cées significatives dans l’amélio-
ration des soins, la réduction de 
l’ignorance autour de la maladie 
et l’augmentation des investisse-
ments dans la recherche. 
Par ailleurs, lors de l’ouverture 
de la deuxième journée du col-
loque, on a mis en lumière le rôle 
fondamental joué par la société 
civile dans cette lutte.  
Il a souligné l’importance de la 

sensibilisation et du soutien aux 
malades, tout en insistant sur le 
fait que les associations remplis-
sent un rôle essentiel pour com-
bler les lacunes des systèmes de 
santé nationaux, en offrant aux 
patients un accompagnement 
adapté à leurs besoins. 
Il convient de noter que la veille 
de la première journée des tra-
vaux de cette rencontre placée 
sous le slogan «La voix du 
patient», Hamida Kettab, prési-
dente de la Fédération algérienne 
des associations de patients 
atteints de cancer (FAAPAC), co-
organisatrice du Congrès avec 
l’ONSC en partenariat avec le 

ministère de la Santé, a mis l’ac-
cent sur la nécessité de l’amélio-
ration de la prise en charge théra-
peutique des patients atteints de 
cancer.  
Elle a également relevé que la «la 
voix du patient doit être au cœur 
de toutes les décisions, car ses 
attentes et besoins sont essentiels 
à la politique de santé, aux pro-
grammes de recherche et aux pra-
tiques de soins», soulignant que 
«ce Congrès est une opportunité 
unique pour mettre en lumière les 
défis et partager les meilleures 
pratiques». En outre, cette pre-
mière journée a 
également été marquée par l’in-

tervention du Pr Adda Bounedjar, 
président de la Commission 
nationale de prévention et de 
lutte contre le cancer.  
Lors de son allocution, il a insis-
té sur l’importance du dépistage 
précoce pour une prise en charge 
rapide et efficace des cancers. Il a 
également détaillé les priorités de 
la stratégie nationale pour 2025-
2035, qui repose sur cinq axes 
principaux : la prévention, le 
dépistage, la prise en charge thé-
rapeutique, la recherche scienti-
fique et la réinsertion sociale des 
patients guéris. 

Sihem Bounabi

LUTTE CONTRE LE CANCER  

Création d’un réseau africain 
La deuxième journée du premier Congrès international du patient atteint de cancer a été marquée par une avancée majeure 

dans la prise en charge des malades atteints de ce type de pathologie dévastatrice au niveau africain, avec la création du premier réseau 
africain de lutte contre le cancer, fédérant près d’une quinzaine de pays. C’est ce qu’a indiqué, hier, Noureddine Benbraham, président 

de l’Observatoire national de la société civile (ONSC). 

Combattre la maladie 
au niveau continental.  
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INVESTISSEMENTS 
DANS LA SANTÉ 
L’Algérie et le Danemark 
renforcent leur 
coopération 

L’ÉCHANGE d’expertise et les 
perspectives d’investissement des 
entreprises danoises en Algérie étaient 
au cœur de la rencontre entre le 
ministre de la Santé, Abdelhak Saihi, 
et l’ambassadrice du Royaume du 
Danemark, Kathrine From-Hoyer, en 
présence de hauts cadres de 
l’administration centrale. C’est ce 
qu’a indiqué, hier, un communiqué du 
ministère de la Santé. 
Le ministère de la Santé a souligné 
que cette réunion a constitué «une 
opportunité pour examiner et revoir 
les relations bilatérales et les 
mécanismes permettant de les hisser à 
des niveaux supérieurs». Les 
discussions ont notamment porté sur 
l’exploration de nouvelles pistes de 
coopération bilatérale, tant dans le 
secteur public que privé, afin de 
renforcer le partenariat entre les deux 
nations. 
Lors de cette rencontre, M. Saihi a 
mis l’accent sur l’importance de 
«développer la collaboration bilatérale 
dans l’intérêt commun des deux 
nations», saluant, par ailleurs, «la 
convergence des points de vue» entre 
Alger et Copenhague. Il a également 
réaffirmé la volonté de son 
département de «mobiliser tous les 
moyens nécessaires pour une prise en 
charge optimale des patients». 
Le ministre a souligné l’importance 
d’accompagner les investissements 
étrangers par des programmes de 
formation destinés au personnel 
paramédical, afin de garantir un 
transfert du savoir-faire et d’améliorer 
la qualité des soins en Algérie. 
De son côté, Mme From-Hoyer, 
accompagnée d’une délégation de la 
société Coloplast, spécialisée dans les 
équipements médicaux, a exprimé 
l’intérêt des entreprises danoises pour 
le marché algérien. Elle a insisté sur la 
nécessité de «renforcer la coopération 
bilatérale et d’accroître la présence 
des entreprises danoises en Algérie», 
notamment à travers des 
investissements et des échanges de 
compétences. 
Par ailleurs, l’ambassadrice a proposé 
plusieurs axes de collaboration, 
notamment dans le domaine de la 
prise en charge postopératoire des 
patients, un secteur dans lequel le 
Danemark possède une expertise 
reconnue. 
A l’issue de la réunion, les deux 
parties ont convenu de programmer 
des séances de travail afin 
d’approfondir les discussions et 
d’identifier les domaines prioritaires 
de coopération. Ces rencontres 
permettront d’étudier les modalités de 
mise en œuvre des projets communs 
et d’assurer un suivi des initiatives en 
cours. Il convient de noter que cet 
échange s’inscrit dans une dynamique 
plus large visant à diversifier les 
partenariats internationaux dans le 
secteur de la santé, et ce en misant sur 
l’expertise et les investissements 
étrangers pour moderniser les 
infrastructures et améliorer l’offre de 
soins. 

Sihem B. 

LA 19e ÉDITION du Salon 
international de la pharmacie 
en Algérie Siphal 2025, évène-
ment incontournable du secteur 
de la pharmacie et l’industrie 
pharmaceutique, a ouvert, hier, 
ses portes au Palais des exposi-
tions (Safex), à Alger. 
Le directeur du salon, Yacine 
Louber, a affirmé, lors d’une 
conférence de presse, tenue à 
l’ouverture du salon, que cette 
nouvelle édition est placée sous 
le thème «La pharmacie dans la 
prise en charge du cancer». Un 
thème qui reflète une urgence 
nationale et une responsabilité 
collective. «Nous devions 
consacrer cette édition à cette 
problématique cruciale. En tant 
qu’organisateur, notre mission 
est de rester une société 
citoyenne et de faire de ce 
salon une tribune pour des 
idées novatrices en santé», 
déclare Yacine Louber. 
Il a souligné, à cet effet, l’im-
portance du rôle des pharma-
ciens dans la lutte contre le 
cancer, en mettant en avant le 
nouveau plan national de pré-
vention et de lutte contre la 
maladie, initié par les autorités 
publiques sous l’impulsion du 
Président de la République. 
Devenant au fil des années un 
rendez-vous incontournable, le 

Siphal permet, selon M. Lou-
ber, de mettre en relief les 
synergies entre les acteurs de 
l’industrie pharmaceutique, 
visant à promouvoir ce secteur 
névralgique dans ses différents 
pôles.  
Il a fait savoir que cette année 
170 exposants, entre produc-
teurs, importateurs, distribu-
teurs et promoteurs, investiront 
les stands pour présenter leurs 
innovations et solutions, ajou-
tant que près de 10 000 visi-
teurs, allant des pharmaciens 
d’officine aux industriels, en 
passant par les étudiants et les 
chercheurs, sont attendus 
durant ces quatre jours, pour 
participer à ce grand rendez-
vous. 
Organisé par l’entreprise Esprit 
Ouvert, le Siphal 2025 réunira 
les acteurs-clés du secteur, les 
institutions publiques et les 
organisations professionnelles. 
Il accueillera également les 
professionnels de la santé, 
notamment les pharmaciens 
d’officine, les professionnels 
hospitaliers, ainsi que les inter-
venants scientifiques et tech-
niques de l’industrie pharma-
ceutique.  
L’événement marque égale-
ment une ouverture vers l’inter-
national, avec la participation 

du Dr Mustapha Laroussi, pré-
sident du Conseil de l’Ordre 
des pharmaciens tunisiens, 
ainsi que des directeurs géné-
raux des centrales d’achats 
membres de l’ACAME (Asso-
ciation africaine des centrales 
d’achats de médicaments 
essentiels).  
«Leur présence témoigne de 
l’importance d’une collabora-
tion renforcée entre produc-
teurs nationaux et partenaires 
africains, pour améliorer l’ac-
cessibilité aux traitements anti-
cancéreux sur le continent», a 
souligné Yacine Louber. 
Il sera donc à nouveau un lieu 
de rencontre et d’échanges 
pour les entreprises du médica-
ment, une occasion propice 
leur permettant de croiser les 
regards d’experts de la fabrica-
tion des médicaments (institu-
tionnels, professionnels de la 
pharmacie). Il sera aussi une 
tribune d’expression privilé-
giée pour les professionnels de 
santé.  
Des thèmes cruciaux, indique 
M. Louber, seront, à cet effet, 
abordés en vue d’offrir une 
compréhension approfondie 
des enjeux actuels et des oppor-
tunités émergentes dans le sec-
teur de l’industrie pharmaceu-
tique en Algérie.   

Au programme, a-t-il fait 
savoir, 25 conférences scienti-
fiques, réparties sur quatre 
jours, abordant des sujets aussi 
variés que le financement des 
plans anticancer, la dispensa-
tion des traitements en officine 
ou encore la qualité des médi-
caments oncologiques. Parmi 
les intervenants phares, 
Mohand Sidi Saïd, ancien vice-
président de Pfizer Internatio-
nal, partagera son expertise sur 
l’innovation pharmaceutique et 
ses perspectives pour l’Algérie. 
M. Louber n’a pas manqué de 
souligner que le succès du 
Siphal repose aussi sur le sou-
tien des institutions et organisa-
tions professionnelles. Le 
Conseil national de l’Ordre des 
pharmaciens d’Algérie 
(CNOP), l’Union nationale des 
opérateurs de la pharmacie 
(UNOP), l’Agence nationale 
des produits pharmaceutiques, 
le Syndicat national algérien 
des pharmaciens d’Officine 
(SNAPO) et la Société algé-
rienne de pharmacie hospitaliè-
re et oncologique (SAPHO) 
sont parmi les partenaires de 
cette édition. «Leur implication 
témoigne de l’importance stra-
tégique de cet événement pour 
le secteur», n’est-il réjoui. 

Lynda Louifi

19e ÉDITION DU SALON SIPHAL 

La pharmacie dans la prise 
en charge du cancer

Dès l’ouverture de la ren-
contre, Saïhi a réitéré la 
volonté de son départe-

ment à œuvrer pour la résolu-
tion des insuffisances et désé-
quilibres constatés dans le nou-
veau statut de la santé publique. 
L’objectif affiché est d’amélio-
rer les conditions de travail des 
professionnels du secteur et, 
par ricochet, d’assurer une 
meilleure prise en charge des 
patients. 
Les représentants syndicaux 
ont, quant à eux, exprimé plu-
sieurs doléances, notamment le 
manque de reconnaissance de 
leur rôle dans le texte régle-
mentaire en vigueur. Ils ont 
dénoncé le manque de considé-
ration accordé à leur corps de 
métier ainsi que l’injustice 
subie par les titulaires de 
diplômes appliqués (DEA), qui 
se retrouvent classés au niveau 
11 sans bénéficier d’une inté-
gration équivalente à celle 
d’autres agents du secteur, et 
ce, malgré une formation de 
trois ans après le baccalauréat. 
Par ailleurs, le syndicat a soule-
vé la question des postes supé-
rieurs, estimant que leur 

nombre restreint ne reflète pas 
l’importance des missions 
assurées par les biologistes 
dans les structures hospita-
lières. 
Réagissant aux préoccupations 
exprimées, le ministre a recon-
nu la diversité des tâches 
confiées aux biologistes du sec-
teur public et a annoncé l’ou-
verture d’une étude au sein de 
l’administration centrale afin 

de réajuster leur classification 
professionnelle et leurs pers-
pectives d’évolution. 
Dans cette optique, le premier 
responsable du secteur a invité 
les représentants syndicaux à 
soumettre leurs propositions à 
la commission spéciale qui sera 
mise en place la semaine pro-
chaine. Il a également appelé à 
une réunion de conciliation 
avec ladite commission afin 

d’examiner la levée de l’avis de 
grève. 
Il convient de noter que cette 
rencontre s’inscrit dans une 
dynamique plus large de dia-
logue social, visant à apaiser 
les tensions et à trouver des 
solutions adaptées aux revendi-
cations des différentes catégo-
ries professionnelles du secteur 
de la santé. 

Sihem Bounabi

DIALOGUE SOCIAL 

Saïhi à l’écoute des biologistes
Dans le cadre de la poursuite des rencontres de concertation avec les partenaires sociaux, le ministre 

de la Santé, Abdelhak Saihi, a reçu, hier, les membres du Syndicat autonome des biologistes 
de la santé publique (SABSP). Cette réunion, tenue au siège du ministère en présence de cadres 

de l’administration centrale, a été l’occasion d’échanger sur les préoccupations de cette catégorie 
professionnelle et d’explorer des pistes d’amélioration de leurs conditions de travail. 

C’est ce qu’a indiqué un communiqué du ministère. 

Abdelhak Saihi. 
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BLIDA 

Merad annonce 400 ha pour 
 les jeunes entrepreneurs 

Le ministre de l’Intérieur, des Collectivités locales et de l’Aménagement du territoire, Brahim Merad, a 
effectué, avant-hier, une visite de travail et d’inspection dans la wilaya de Blida.

L
ors de sa visite, le ministre a révélé que 
l’État attribuera 400 hectares pour créer 
des mini-zones d’activités à travers toutes 

les wilayas du pays. Ces parcelles de terres 
seront destinées aux jeunes porteurs de projets 
diplômés des universités, des grandes écoles 
et des instituts de formation professionnelle. 
Cette création de mini-zones d’activités s’ins-
crit dans le cadre de l’intégration des jeunes 
dans la dynamique générale fixée par le prési-
dent de la République, visant à soutenir les 
universitaires et les diplômés de la formation 
professionnelle ayant créé des start-ups, afin 
qu’ils puissent mettre en œuvre leurs projets 
sur le terrain. 
En marge de sa visite, accompagné de Ali 
Badaoui, directeur de la sûreté nationale, le 
ministre s’est rendu au centre de vidéosur-
veillance de la wilaya de Blida. Il a déclaré 
que l’État œuvre à accompagner les services 

de sécurité avec des moyens technologiques 
modernes pour réduire la criminalité de toute 
nature, soulignant que cet important centre 
fait partie des dix centres actuellement opéra-
tionnels dans tout le pays, il fournit un servi-
ce essentiel pour la sécurité des citoyens et la 
lutte contre la criminalité. 
Le ministre a également salué l’extraordinaire 
travail effectué par les forces de sécurité dans 
leur ensemble dans la lutte contre la crimina-
lité, ajoutant que les efforts déployés dans ce 
domaine prouvent que l’Algérie suit une voie 
très distinguée par rapport à d’autres pays. Il 
a souligné que la criminalité, qui augmente 
pour diverses raisons, est souvent alimentée 
par des mains nuisibles venant d’autres pays, 
et qu’il faut l’affronter fermement. 
M. Merad a aussi souligné que l’objectif de la 
fourniture de ces technologies avancées pour 
lutter contre la criminalité est de permettre au 

citoyen de se sentir en sécurité et rassuré. Il a 
précisé que ces équipements de pointe ont 
déjà donné des résultats très positifs, avec une 
diminution de tous genres de criminalités. Il a 
appelé à poursuivre le processus afin 
d’étendre la couverture sur l’ensemble du ter-
ritoire national et moderniser l’appareil sécu-
ritaire, garantissant ainsi que les citoyens 
soient dans les meilleures conditions, tout en 
éliminant les dangers auxquels ils sont 
confrontés, aussi bien dans les zones urbaines 
que rurales. 
« Ces efforts s’inscrivent dans les instructions 
du président de la République, qui vise à amé-
liorer tous les services aux citoyens et leur 
assurer les meilleures conditions de vie dans 
leur environnement », a-t-il ajouté. Il conclut 
en réaffirmant que le citoyen reste au centre 
de toutes les préoccupations des pouvoirs 
publics. T. Bouhamidi

OUVERTURE DE 14 MARCHÉS DE PROXIMITÉ 

Médéa se prépare pour le ramadhan  
PLUSIEURS  mesures ont été prises à Médéa 
pour assurer un approvisionnement suffisant 
des marchés pendant le mois de ramadan. 
Parmi ces mesures, la mise en place de 14 
marchés de proximité dans les daïras de la 
wilaya, dont l’ouverture est prévue à compter 
de la mi-février. Ces marchés offriront une 
large gamme de produits de consommation, 
dont du lait, de l’huile, des viandes importées, 
ainsi que des fruits et légumes, et ce à des prix 
compétitifs. 
Parmi les mesures édictées, lors d’une réunion 
tenue mardi dernier, sous la présidence du 
wali Djillali Doumi, en présence des secteurs 
concernés, celles relatives à l’opération de 
solidarité, à laquelle une « grande attention » 
doit être accordée, ont été soulignées. Le ver-
sement de l’aide aux familles démunies devra 
être effectué avant le début du mois de rama-
dan pour « permettre aux bénéficiaires d’ac-
complir toutes les formalités nécessaires au 

contrôle de l’opération ». Le wali a donné ins-
truction afin que les services postaux réser-
vent un guichet spécial pour que les bénéfi-
ciaires de l’aide se trouvent dans de bonnes 
conditions, tout en veillant à fournir une liqui-
dité financière suffisante. Le chef de l’exécu-
tif a également demandé la poursuite des 
démarches visant à l’ouverture des restaurants 
Errahma sur les principales routes nationales 
et grands axes routiers pour permettre aux 
automobilistes de passage et aux nécessiteux 
de rompre le jeûne à l’heure du f’tour. 
Dans une déclaration à des médias locaux, le 
directeur du commerce a révélé que ses ser-
vices ont tracé un « programme de préparation 
» pour le mois sacré afin d’assurer la disponi-
bilité des produits de large consommation, 
tels que le lait, le sucre, le café, l’huile, la fari-
ne, la semoule, les céréales sèches, etc. 
Selon ce responsable, les marchés et les 
grandes surfaces seront correctement achalan-

dés en produits divers, à condition que les 
citoyens fassent preuve de sobriété dans leurs 
achats et évitent de céder à l’achat en grande 
quantité, ce qui pourrait entraîner des dys-
fonctionnements dans l’approvisionnement 
des marchés. 
Dans le cadre du programme relatif au mois 
sacré, le directeur du commerce a annoncé 
l’ouverture de 14 marchés de proximité répar-
tis sur 14 daïras. Ces marchés ouvriront leurs 
portes à partir de la mi-février et proposeront 
tous les produits de consommation, les 
viandes importées ainsi que des fruits et 
légumes, et ce à des prix compétitifs. 
De plus, des caravanes d’approvisionnement 
seront organisées pour desservir les popula-
tions des zones éloignées et difficiles d’accès, 
où le tissu commercial est limité. Des surfaces 
dédiées à la vente des produits de large 
consommation seront également mises en 
place. Nabil Bey 

MOSTAGANEM 
Plus de 74 milliards 
de centimes pour 
l’allocation de 
solidarité 

UN MONTANT  total de 74,5 
milliards de centimes sera 
alloué à l’allocation de solida-
rité dans la wilaya de Mostaga-
nem, pour le bénéfice de 74 
305 personnes issues de diffé-
rentes communes, a annoncé la 
wilaya lors d’une séance de 
travail du comité chargé de 
coordonner l’opération de soli-
darité pour le mois sacré du 
Ramadan 2025. 
La wilaya a précisé que les 
dernières dispositions relatives 
à cette opération ont été prises 
sous tous ses aspects, permet-
tant ainsi de mobiliser la 
somme de 74,5 milliards de 
centimes pour l’allocation de 
solidarité en faveur de 74 305 
bénéficiaires, après épuration 
des listes des bénéficiaires. 
La réunion de travail, qui s’est 
concentrée sur la mise en place 
des dernières modalités d’ac-
cueil pour le mois de Rama-
dan, prévoit l’ouverture de 12 
emplacements pour les mar-
chés de proximité. Ces mar-
chés ouvriront 15 jours avant 
le mois de Ramadan afin de 
permettre aux opérateurs éco-
nomiques et privés de promou-
voir leurs produits, indique le 
communiqué. 
Conformément aux directives 
du wali de Mostaganem, le 
comité veillera au contrôle et 
au suivi de la stabilité des prix 
sur ces marchés, afin d’assurer 
la disponibilité régulière des 
produits de grande consomma-
tion. 
La réunion a également souli-
gné l’importance d’assurer la 
continuité des services publics 
essentiels, tels que l’approvi-
sionnement en électricité et en 
gaz, la disponibilité du carbu-
rant dans les stations-service, 
l’approvisionnement en eau 
potable, ainsi que la continuité 
des services dans les établisse-
ments de santé. 
Concernant la propreté de la 
ville et des communes, un plan 
spécial sera mis en place pour 
la gestion des déchets ména-
gers tout au long du mois 
sacré, en plus du nettoyage des 
lieux publics et des places fré-
quentées par les citoyens, selon 
le communiqué. 
La wilaya insiste également sur 
l’entretien de l’éclairage 
public, la maintenance des 
abords extérieurs des mosquées 
et leur décoration, tout en met-
tant en place toutes les res-
sources matérielles et 
humaines nécessaires à la réali-
sation de ces opérations. 
En ce qui concerne les restau-
rants Al-Rahma, le communi-
qué indique que 19 candida-
tures ont été soumises par des 
associations caritatives. Le 
wali a précisé que les condi-
tions réglementaires visant à 
garantir la sécurité des per-
sonnes qui jeûnent seront 
prises en compte, notamment 
en respectant les règles d’hy-
giène. 
Quant aux activités culturelles, 
un programme varié a été mis 
en place dans toutes les com-
munes pour célébrer les nuits 
du mois de Ramadan, conclut 
le communiqué. 

Brahim Mazi 

Brahim Merad. 
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ERDOGAN REÇOIT AHMED EL-CHAREH 

Des bases turques bientôt en Syrie ? 
 

Alors qu’Erdogan a reçu le nouveau dirigeant syrien Ahmed el-Chareh à Ankara le 4 février, les deux hommes ont notamment parlé d’un 
accord de défense afin de lutter contre Daesh et les forces kurdes du PKK. A ce propos, la Turquie aurait l’intention d’établir des bases 

dans le désert syrien. 

A
près son premier déplacement officiel en 
Arabie saoudite, le dirigeant syrien Ahmed 
el-Chareh était à Ankara le 4 février. Reçu 

en grande pompe par Erdogan, les deux 
hommes ont discuté de l’avenir de la Syrie sur 
la scène régionale et notamment de la recons-
truction du pays. «En tant que Turquie, tout 
comme nous n’avons pas laissé nos frères 
syriens seuls dans leurs jours les plus désespé-
rés et les plus difficiles, nous leur fournirons 
également le soutien nécessaire dans la période 
nouvelle», a insisté le président turc sur sa page 
X.  «Mon cher frère et moi avons évalué les 
mesures communes qui pourraient être prises 
pour établir la sécurité et la stabilité écono-
mique dans le pays», a-t-il continué en abordant 
notamment la question de «la lutte contre toutes 
les formes de terrorisme, qu’il s’agisse de 
Daesh ou du PKK». De futures bases dans le 
désert ? «Nous travaillons à la construction 
d’un partenariat stratégique avec la Turquie 
pour faire face aux menaces sécuritaires dans la 
région afin de garantir une sécurité et une sta-
bilité permanentes à la Syrie et à la Turquie», a 
déclaré de son côté Ahmed el-Chareh. 
D’ailleurs, les deux pays prévoient la signature 
d’un «pacte de défense commune», a rapporté 
Reuters. Cet accord pourrait ainsi permettre à la 
Turquie «d’utiliser l’espace aérien syrien à des 
fins militaires et de jouer un rôle de premier 
plan dans la formation des troupes de la nou-

velle armée syrienne», selon les sources préci-
tées. La présence militaire turque sur le territoi-
re syrien constituerait un tournant géopolitique 
majeur. Après le vide laissé par l’Iran et la Rus-
sie, Ankara assurerait la protection de la Syrie 

après la destruction de l’arsenal militaire syrien 
par les innombrables raids de Tsahal au cours 
du mois de décembre. Si l’emplacement exact 
des bases aériennes turques n’est pas encore 
connu, les intérêts semblent se porter sur la 

région désertique centrale de la Syrie, connue 
sous le nom de Badiya. L’enjeu ? «Défendre 
l’espace aérien de la Syrie en cas d’attaques 
futures», ont affirmé des sources turques citées 
par Reuters. R. I.

ÉTATS-UNIS  

Trump tente de remodeler la CIA en imposant une vague de départs
LA CIA a proposé un plan de départs 
volontaires à l’ensemble de son person-
nel, ont rapporté le 4 février des médias 
américains, permettant aux agents de tou-
cher huit mois de salaire. Officiellement, 
cette mesure viserait à recentrer l’agence 
sur les priorités de Trump, notamment la 
lutte contre les cartels et l’espionnage 
économique. Selon The Wall Street Jour-
nal (WSJ) et CNN, la CIA a proposé un 
programme de départs volontaires à son 
personnel. Cette offre, annoncée le 4 
février, permettrait aux employés de quit-
ter l’agence avec environ huit mois de 
salaire et d’avantages sociaux. Un porte-
parole de la CIA a déclaré à CNN que 
cette mesure faisait partie d’une stratégie 
visant à «insuffler une énergie nouvelle à 
l’agence» et à «recentrer les efforts sur la 
collecte de renseignements et les opéra-

tions clandestines». Le WSJ a rapporté 
que la CIA a également gelé l’embauche 
des candidats ayant déjà reçu une offre 
conditionnelle. Un collaborateur de John 
Ratcliffe, le directeur de l’agence, a 
expliqué au quotidien que certaines de 
ces offres pourraient être retirées si les 
candidats n’avaient pas le bon profil pour 
les nouvelles priorités de l’agence de 
Langley «qui incluent également la guer-
re commerciale de Trump et l’affaiblisse-
ment de la Chine» a relaté la publication 
new-yorkaise. Une nouvelle orientation 
pour la CIA sous Trump «Aux agents de 
la CIA qui nous écoutent dans le monde 
entier, si tout cela ressemble à ce pour 
quoi vous avez signé, alors attachez votre 
ceinture et préparez-vous à faire la diffé-
rence. Si ce n’est pas le cas, il est temps 
de trouver un nouveau travail» a déclaré 

devant les sénateurs, selon des propos 
rapportés par le Wall Street Journal, John 
Ratcliffe lors de son audition de confir-
mation en janvier. Selon le WSJ, la CIA 
va désormais se concentrer «sur l’hémi-
sphère occidental» et, selon un collabora-
teur de Ratcliffe, elle allait recourir à l’es-
pionnage pour renforcer la position des 
États-Unis dans leurs négociations com-
merciales. Cette même source a ajouté 
que l’agence jouerait également un rôle 
clé dans la lutte contre les cartels de la 
drogue mexicains, que l’administration 
Trump considère comme des groupes ter-
roristes. Programme de départ fédéral 
Cette initiative de la CIA s’inscrit dans le 
cadre d’une réorganisation plus large du 
gouvernement fédéral sous l’administra-
tion Trump. D’après Axios, au total, 20 
000 employés fédéraux, soit environ 1% 

du personnel concerné, auraient déjà 
accepté cette offre valable jusqu’au 6 
février. «Je ne vois aucune autorité statu-
taire permettant au président de faire cette 
offre», a déclaré au Wall Street Journal le 
sénateur démocrate de Virginie, Tim 
Kaine. «Avec cette offre, l’administration 
sait immédiatement que vous ne voulez 
pas travailler. Elle trouvera un autre 
moyen de se débarrasser de vous» a-t-il 
ajouté. Selon Reuters, plusieurs syndicats 
ont intenté une action en justice le 5 
février pour bloquer ces départs volon-
taires, dénonçant une tentative de réduire 
massivement les effectifs fédéraux. L’ad-
ministration Trump a, de son côté, évoqué 
un objectif officiel qui serait de «rationa-
liser les opérations gouvernementales et 
promouvoir l’efficacité».  

R. I. 

FUSILLADE EN SUÈDE  

11 morts, dont le tireur
UNE FUSILLADE dans un centre d’ensei-
gnement en Suède le 4 février a fait 11 
morts, dont le tireur, ainsi que plusieurs 
blessés graves. Les autorités s’efforcent de 
déterminer les motifs et les circonstances 
de cette attaque. Celle-ci a été qualifiée de 
«pire tuerie de masse» du pays par le Pre-
mier ministre suédois. Le bilan de la 
fusillade survenue dans un centre d’ensei-
gnement de la ville d’Örebro, en Suède, a 
été réhaussé à 11 morts, dont le tireur, et 
au moins cinq blessés graves, a rapporté 
ce 5 février l’Associated Press, citant les 
autorités suédoises. Le nombre total de 
blessés est encore en cours d’évaluation, a 
précisé la police. Dans la foulée de la 

fusillade, la veille, le chef de la police 
d’Örebro, Roberto Eid Forest, avait fait 
état d’«une dizaine de personnes» tuées. 
Les motivations du tueur, et les circons-
tances de cette tuerie, demeurent floues. 
«Tout porte à croire que l’auteur a agi seul, 
sans motif idéologique», avait précisé 
Roberto Eid Forest. «C’est fou. Complète-
ment fou. Je suis en colère, je suis choquée 
[...] L’école doit être un endroit sûr, cela 
ne devrait pas se passer», a déclaré à une 
agence de presse française Cia Sandell, la 
mère d’un élève d’une école locale. Elle a 
précisé que son fils allait bien, «et tous 
ceux qui sont dans son école aussi». «Pour 
ça, je suis reconnaissante», a-t-elle ajouté. 

«La pire tuerie de masse de l’histoire de la 
Suède» Le Premier ministre du pays, Ulf 
Kristersson, a déploré la «pire tuerie» de 
l’histoire du pays scandinave : «Aujour-
d’hui, nous avons été témoins d’une vio-
lence brutale et meurtrière contre des per-
sonnes totalement innocentes. Il s’agit de 
la pire tuerie de masse de l’histoire de la 
Suède». Il a ajouté, que «de nombreuses 
questions restent sans réponse», en 
demandant de «ne pas spéculer» sur les 
motivations du tireur présumé. Le roi de 
Suède, Charles XVI Gustave, a déclaré 
qu’il avait appris la nouvelle de la tuerie 
avec «tristesse et consternation». «Ce soir, 
nous adressons nos condoléances aux 

familles et aux amis des personnes mortes. 
Nos pensées vont également aux blessés et 
à leurs familles, ainsi qu’aux autres per-
sonnes touchées», a noté le roi dans un 
communiqué publié par le palais royal. La 
fusillade a eu lieu dans l’après-midi du 4 
février au centre d’enseignement pour 
adultes Campus Risbergska, à la périphé-
rie de la ville d’Örebro, située à environ 
170 km de Stockholm, la capitale. Ce 
centre offre, selon son site, des cours de 
niveau primaire et secondaire, des cours 
de suédois pour les immigrés, ainsi que 
des formations professionnelles et des 
programmes pour des adultes en situation 
de handicap. R. I. 
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EN PRÉVISION DU RAMADHAN À CONSTANTINE 

Vers l’ouverture de huit 
marchés de proximité 

Dans le but de la prévention d’améliorer le secteur commerciale, à durant le mois de Ramadhan, huit 
marchés de proximité seront ouverts à travers diverses communes de la wilaya de Constantine 

prochainement. C’est ce qu’a fait savoir, hier, la direction du  commerce.

A
 ce titre, Sid Ali Merdas, directeur du 
secteur, a déclaré lors d’un point de 
presse que cette démarche intervient 

conformément aux directives des  autorités 
publiques visant à garantir des  prix compé-
titifs et abordables et une meilleure qualité 
des produits  proposés, notamment ceux de 
large consommation, soulignant que l’en-
semble  des endroits devant abriter ces 
espaces  commerciaux ont été déjà désignés. 
Pas moins de 196 agents de contrôle répartis 
sur 98 brigades  seront mobilisés pour l’or-
ganisation et l’inspection de ces espaces  
commerciaux qui seront aménagés dans les  
daïras de Constantine, de Hamma Bouziane, 
de Zighoud Youcef, d’Ain Abid, d’Ibn Ziad, 
d’Ain Smara, d’El Khroub et de la circons-

cription  administrative Ali Mendjeli. A-t-il 
indiqué,  soulignant également, que 51 bri-
gades ont été réservées pour le contrôle des 
pratiques  commerciales, tandis que 47 
autres sont liées à la répression des fraudes. 
Dotées de moyens nécessaires, ces équipes 
de contrôleurs sont appelées à  assurer le 
contrôle sur le terrain de manière régulière 
pendant tous les  jours du mois de Ramad-
han, sur la base de programmes d’interven-
tion prévus  pendant la journée et après El 
Iftar, dans ces marchés ainsi que les autres  
locaux commerciaux de la wilaya dont les 
fast-foods et les restaurants, a expliqué la . 
Il est à signaler que le secteur du commerce 
dans la wilaya de Constantine  compte 
actuellement plus de 89 000 commerces 

toutes activités confondues,  répartis sur les 
douze communes. Par ailleurs, dans le cadre 
des préparatifs pour le mois sacré de Ramad-
han, la wilaya de Khenchela a mis en place 
une initiative visant à améliorer l’accès aux 
produits alimentaires. En effet, huit nou-
veaux marchés de proximité seront installés 
dans plusieurs communes de la région. Cette 
mesure, annoncée lundi par la direction loca-
le du commerce, a pour objectif de désen-
gorger les marchés traditionnels tout en 
garantissant la disponibilité des produits de 
grande consommation. Ces marchés tempo-
raires devraient permettre de mieux 
répondre aux besoins accumulés des 
citoyens pendant cette période. 

Amel Saïdi 

LE 1ER CONGRÈS  international de la 
Société algérienne de chirurgie oncologique 
consacré, notamment, au cancer colorectal, 
réunit, depuis avant-hier, à Sétif, 547 méde-
cins des secteurs public et privé venus de 
plusieurs wilayas du pays, d’Italie, de Fran-
ce et de Suisse. 
En marge du coup d’envoi de cet événement 
scientifique, organisé au « dôme » du Park 
Mall de Sétif, le Pr Nawal Lamdaoui, chef 
du service de chirurgie oncologique de l’éta-
blissement hospitalier spécialisé en cancéro-
logie (EHSC), et présidente, pour la wilaya 
de Sétif, de la Société algérienne de chirur-
gie oncologique, initiatrice de la manifesta-
tion, a précisé que ce Congrès de 2 jours est 
organisé sous le patronage du ministre de la 

Santé et sous l’égide du wali de Sétif, avec 
la collaboration avec l’EHSC, la faculté de 
médecine de l’Université Ferhat-Abbas 
(Sétif 1) et la direction de la santé, à l’occa-
sion de la Journée mondiale de lutte contre 
le cancer, le 4 février de chaque année. 
Le Pr Lamdaoui a ajouté que les participants 
aborderont quatre thèmes : « colon et rec-
tum », « tumeurs primaires », « tumeurs 
secondaires » et « intelligence artificielle et 
robotique », à travers 79 communications 
orales, 240 posters et 5 ateliers dédiés à la 
recherche scientifique, à la robotique, à 
l’analyse du matériel génétique à « l’ap-
proche psychologique » et à « analyse histo-
logique ». Elle a également souligné que 
cette manifestation scientifique est la pre-

mière de cette importance pour la Société 
algérienne de chirurgie oncologique en rai-
son du nombre de participants et des inter-
ventions qui visent à « enrichir et à mettre à 
jour les connaissances des chirurgiens dans 
le domaine, à s’informer des dernières tech-
niques de traitement et à promouvoir la 
recherche et les études liées à la chirurgie 
oncologique ». 
Il est à noter que cette rencontre, dont le 
coup d’envoi a été donné par le wali de 
Sétif, Mustapha Limani, a coïncidé avec la 
clôture des Portes ouvertes sur le cancer 
organisées durant trois jours par l’EHSC à 
l’occasion de la Journée mondiale de lutte 
contre le cancer. 

R. R.

FORMATION DE 
L’ENSEIGNEMENT 
PROFESSIONNEL  
À JIJEL 
Journée d’initiation  
à l’entrepreneuriat 
UNE JOURNÉE  d’initiation à l’en-
trepreneuriat au profit des porteurs 
de projets du secteur de la forma-
tion et de l’enseignement profes-
sionnels a été organisée mardi au 
centre de formation professionnelle 
et d’apprentissage (CFPA) chahid 
Boulharth-Salah de la ville de Jijel. 
Placée sous le thème « passer de 
l’idée au projet », cette initiative 
vise à familiariser les jeunes por-
teurs de projets à la pensée entre-
preneuriale et au processus de créa-
tion d’une entreprise et les accom-
pagner vers le monde du travail, a 
indiqué, Mohamed Halassi, direc-
teur local de la formation et de 
l’enseignement professionnels. 
Cette journée a été encadrée par 
des spécialistes et partenaires du 
domaine de l’université, des struc-
tures locales d’accompagnement et 
d’insertion et des deux antennes 
locales de l’Agence nationale d’ap-
pui et de développement de l’entre-
preneuriat et de l’Agence national 
de gestion du micro crédit 
(ANGEM), selon M. Halassi qui a 
relevé que l’occasion a mis les 
jeunes en contact direct avec des 
experts du processus de transforma-
tion de l’idée en projet concret. 
Le même responsable a indiqué 
que le développement des res-
sources humaines du secteur de la 
formation professionnelle et la 
consolidation des compétences des 
stagiaires constituent des fonde-
ments pour le secteur qui fournit 
une main d’œuvre qualifiée et des 
porteurs de projets conformément à 
la stratégie de la tutelle. 

R. R. 
  
RÉSEAU DE GAZ 
À MILA 
Cap sur le 
raccordement  
de 11 000 foyers 

UN TOTAL  de 11.000 foyers répar-
tis sur plusieurs communes de la 
wilaya de Mila seront raccordés au 
réseau distribution de gaz naturel 
en 2025. C’est ce qu’a indiqué, 
hier, la directrice locale de l’éner-
gie et des mines, Nihad Ghenam. 
Pas moins de 61 projets de raccor-
dement au réseau de gaz d’agglo-
mérations secondaires et de locali-
tés reculées sont actuellement en 
cours de réalisation dans nombre 
de communes, a précisé la même 
responsable. 
Les services de la direction de 
l’énergie et des mines œuvrent 
actuellement à terminer les procé-
dures administratives relatives au 
lancement de 24 autres projets 
similaires dont les travaux seront 
engagés avant la fin du premier 
semestre en cours, a affirmé la 
même source. 
Tous ces projets qui mobilisent 
5,28 millions DA seront achevés et 
mis en service « avant la fin de 
cette année» de sorte à « porter le 
nombre des foyers desservis par 
cette énergie à 11 000 », a assuré la 
responsable du secteur. 
La même source a rappelé que 
durant l’année passée, 9 821 foyers 
ont été raccordés au réseau de gaz 
naturel au terme de la réalisation de 
68 projets portant le taux de cou-
verture de la wilaya par le réseau 
de gaz à 81,2 %. 

R. R. 

RENCONTRE INTERNATIONALE SUR LA CHIRURGIE ONCOLOGIQUE À SÉTIF 

Plus de 540 médecins au rendez vous
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ART PLASTIQUE 

Des créateurs à besoins spécifiques 
exposent leurs œuvres à Alger 

Une exposition collective mettant en avant les œuvres d’arts plastiques de créateurs à besoins spécifiques, a été inaugurée mardi à Alger 
par le ministre de la Culture et des Arts, Zouhir Ballalou.

A
ccueillie au Palais de la culture Mouf-
di-Zakaria, cette exposition réunit une 
vingtaine d’artistes autodidactes, en 

situation de handicap physique, mental ou 
cognitif, qui participent avec des œuvres 
émouvantes qui montrent leur “génie créa-
tif” et remettent en question certaines 
“idées reçues” sur leur handicap. 
Saisissantes, délicates, émouvantes ou 
encore provocatrices, les œuvres présen-
tées explorent des univers différents et des 
thèmes inspirés du vécu quotidien de ces 
jeunes créateurs, résolument déterminés à 
surmonter leurs infirmités physique, men-
tale ou cognitive. 
Kentache Hania, Hassina Zahaf, Chimou-
ni Abderahmane, Ihab Chilia, Righi 
Achraf, Admane Feriel, Saker Hassib et 
bien d’autres créateurs, ont abordé des 
thèmes variés, nourris aux expériences et 
épreuves singulières de cette catégorie. 
L’artiste Hassina Zahaf, atteinte d’une 
infirmité cérébrale motrice, a présenté des 
œuvres explorant la beauté féminine à tra-
vers des portraits de femmes, aux formes 
et aux traits déformés, invitant le visiteur à 
méditer l’état d’âme de ces êtres ano-
nymes comme cette femme qui joue au 
violon ou encore ce jeune couple. 
Optant pour le figuratif, Imane Haddad 
propose, pour sa part, des tableaux évo-
quant la beauté et la femme à travers des 
roses et un portrait de femmes, un thème 

très exploré par d’autres artistes partici-
pant à cette exposition. 
L’artiste Nourredine Charabi, qui peint 
avec ses pieds, propose une série œuvres 

sublimant la beauté à travers des paysages 
naturels saisissants ainsi que des monu-
ments historiques et sites de patrimoine 
culturel à travers l’Algérie. 

D’autres artistes plasticiens notamment 
Ratiba Ait Chafaa, Dokman, Kenza Boure-
nane et Ghedjati Mustapha, participent 
également à cette exposition dédiée aux 
œuvres d’artistes aux besoins spécifiques. 
L’exposition a été marquée, par ailleurs, 
par la participation du célèbre calligraphe 
algérien, Mohamed Cherifi, connu pour 
avoir écrit le Saint Coran et conçu des 
billets de banque. En plus de ses œuvres 
exposées, Mohamed Cherifi animera un 
atelier dédié à la calligraphie arabe. 
Présent au vernissage, le ministre de la 
Culture et des Arts, Zouhir Ballalou, a 
salué l’organisation de cette exposition 
qui, dit-il, “permet aux personnes à 
besoins spécifiques, d’accéder au monde 
de l’art” et de montrer ainsi leurs créa-
tions. 
M. Ballalou a souligné, d’autre part, le 
“rôle important” que joue la culture, à tra-
vers ses différentes formes créatives et 
expressives, dans le renforcement de la 
sécurité et de la diplomatie culturelles. 
Des ateliers sur la calligraphie, la sculptu-
re sur bois et l’utilisation de matériaux 
récupérés et la résine dans les arts plas-
tiques, animés par des artistes profession-
nels, sont programmés en marge de cette 
exposition, visible jusqu’au 20 février pro-
chain à la galerie Baya du Palais de la cul-
ture Moufdi Zakaria. 

R. C. 

EL HADJ M’HAMED EL ANKA  

Un héritage musical dans un ouvrage de Abdelkader Bendameche
L’AGENCE ALGÉRIENNE pour le rayon-
nement culturel (AARC) a accueilli, en 
début de semaine à Alger, une rencontre 
littéraire consacrée à la présentation du 
nouvel ouvrage du chercheur en musique 
et patrimoine, Abdelkader Bendameche. 
Intitulé Cheikh M’hamed El Anka au pan-
théon patrimonial de la chanson chaâbie, 
ce livre de 400 pages, publié aux éditions 
Enag, revient sur la carrière et l’influence 
du maître incontesté du Chaâbi. 
En présence d’El-Hadi El Anka, fils du 
Cheikh, Abdelkader Bendameche a 
détaillé le processus d’élaboration de son 
ouvrage, qui s’appuie sur des références 
historiques, des témoignages et des photo-
graphies rares. Le livre explore les pre-
mières années de formation d’El Anka, son 
apprentissage auprès de figures embléma-
tiques telles que Cheikh Mustapha Nador, 

Sidi Ali Bensari et Ben Zekri, ainsi que 
son rôle central dans l’émergence du 
Chaâbi en tant que genre musical à part 
entière. 
“El Hadj M’Hamed El Anka n’était pas 
seulement un interprète, mais un créateur. 
Il a su donner au Chaâbi une identité 
propre en intégrant des éléments du patri-
moine musical andalou, enrichissant cette 
musique avec des Inkilabat, des Touchiate 
et des Mkhilssat”, explique Bendameche. 
L’ouvrage revient également sur l’engage-
ment d’El Anka pour la préservation du 
patrimoine musical algérien, soulignant 
son rôle dans la formation de générations 
d’artistes et sa vision d’un art ancré dans 
l’identité nationale. 
Un hommage aux racines et à la transmis-
sion Présent à cette rencontre, El-Hadi El 
Anka a salué cette initiative, affirmant que 

ce travail contribue à la transmission et à 
la sauvegarde d’un héritage musical 
exceptionnel. “Mon père a toujours mis un 
point d’honneur à transmettre son savoir et 

à préserver l’authenticité du Chaâbi. Cet 
ouvrage perpétue cette mission”, a-t-il 
déclaré. 
Au cours de l’événement, plusieurs per-
sonnalités du monde artistique et culturel, 
à l’image de l’ancien footballeur Moha-
med Abrouk et du chercheur Abdenour 
Keramane, ont partagé leurs témoignages 
sur l’empreinte indélébile laissée par El 
Anka dans la culture algérienne. 
Outre cet ouvrage consacré à El Anka, 
Abdelkader Bendameche a également pré-
senté, aux côtés du critique Brahim Noual, 
un autre livre dédié à la troupe artistique 
du FLN (1958-1962). Ce travail met en 
lumière le rôle militant de cette formation 
musicale et son engagement en faveur de 
la cause nationale durant la Guerre de libé-
ration. 

A. B. 

CINÉMA 
« Zinet, Alger, Le Bonheur » en lice au FESPACO 2025

LE DOCUMENTAIRE algérien « Zinet, 
Alger, Le Bonheur », réalisé par Mohamed 
Latrèche, est sélectionné pour la Semaine de 
la critique de la 29e édition du Festival pan-
africain du cinéma et de la télévision de Oua-
gadougou (FESPACO), qui se tiendra du 22 
février au 1er mars 2025. Grand rendez-vous 
du cinéma africain depuis 1969, le festival 
met en avant 235 films sélectionnés parmi 
1351 propositions, venus de 48 pays. 
Le documentaire rend hommage à Mohamed 
Zinet, réalisateur du film culte Tahya Ya 
Didou, qui brosse un portrait vibrant d’Alger 
entre joie de vivre et mémoire de la guerre 

d’indépendance. Latrèche revisite l’univers 
du cinéaste en parcourant les lieux embléma-
tiques de son œuvre, notamment la Casbah et 
le port d’Alger, dans une quête empreinte de 
poésie et de nostalgie. 
Après une tournée internationale, avec des 
projections en Égypte, en Espagne, aux 
États-Unis, au Canada, en Tunisie et au 
Sénégal, ce nouveau passage à Ouagadou-
gou, capitale du Burkina Fasso, confirme 
l’intérêt pour ce film soutenu par le ministè-
re de la Culture et des Art et coproduit par 
SB Films, Vivement Lundi et le CADC. 
Mohamed Latrèche, auteur de plusieurs 

films dont « À la recherche de l’Émir Abdel-
kader » en 2005 et « Boudjemaâ et la maison 
du cinéma » en 2019, souligne la portée 
intemporelle de Tahya Ya Didou. Pour lui, la 
poésie et l’humanisme du film de Zinet 
continueront de toucher les générations à 
venir, notamment à travers des scènes emblé-
matiques comme celle du P’tit Redouane sur 
la jetée d’Alger. Cette sélection au FESPA-
CO marque une reconnaissance supplémen-
taire pour Zinet, Alger, Le Bonheur, qui, 
désormais, fait partie du patrimoine cinéma-
tographique algérien. 

A. B. 
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COUPE D’ALGÉRIE (1/8es DE FINALE)  

USB-ESM et MCO-USMH à l’affiche 
La première partie des 1/8es de finale de la Coupe d’Algérie de football 2024-2025, prévus jeudi et vendredi, 
seront marqués par deux belles affiches: US Biskra - ES Mostaganem et MC Oran -  USM El Harrach.Le hasard 
de “Dame Coupe” a voulu que l’affiche entre pensionnaires de la  Ligue 1 Mobilis : USB-ESM, mettra aux prises 
les deux relégables qui aspirent à reprendre confiance dans cette compétition, en vue d’amorcer leur mission 

de sauvetage lors de la seconde partie du championnat de l’actuelle saison.

A
uteure de la plus longue série (en cours) 
sans victoire en championnat (10 matchs 
de rang), l’USB aura à cœur de pour-

suivre son parcours sans faute en Coupe, après 
avoir éliminé aux précédents tours, le SC 
Mecheria (1-0) et l’ESM Koléa (0-0, aux t.a.b 
: 4-2).De son côté, l’ESM, qui reste sur un nul 
concédé dimanche à domicile, dans une mise à 
jour du championnat face au leader le MC 
Alger (1-1), tentera de préserver la dyna-
mique, puisque les joueurs du nouvel entraî-
neur Nadir Leknaoui ont aligné face au 
“Doyen” un troisième match sans défaite, 
toutes compétitions confondues.L’autre ren-
dez-vousattendu de ces 1/8es de finale, oppo-
sera le MC Oran (Ligue 1) à l’USM El-Harra-
ch, actuel dauphin au classement du groupe 
Centre-Est de la Ligue 2 amateur.Ayant bouclé 
la phase aller de la Ligue 1, en enregistrant 
mardi son premier revers à domicile en cham-
pionnat, face au CR Belouizdad (1-2), le MCO 
devra faire face à une belle équipe harrachie 
qui traverse une période faste, en témoigne ses 
quatre succès de rang, toutes compétitions 
confondues.Les Oranais auront bien des rai-
sons à redouter leur adversaire, puisque 
l’USMH a créé l’une des surprises des 1/16es 
de finale, en allant éliminer la JS Kabylie, au 

stade Hocine Aït-Ahmed de Tizi-Ouzou (1-
0).Même si le club oranais aura l’avantage de 
jouer à la maison et devant son public, il n’en 
demeure pas moins que l’USMH est bien 
armée pour rééditer le coup de Tizi-Ouzou, au 
stade Miloud-Hadefi.L’ES Sétif, deuxième 
équipe la plus titrée en Coupe d’Algérie (en 
compagnie de l’USM Alger et du MC Alger, 
avec 8 trophées chacun, NDLR), devra passer 
l’écueil de son voisin l’AE El-Eulma (inter-
régions) pour pouvoir poursuivre son parcours 
dans la quête d’un 9e sacre.Les Sétifiens qui 
ont débuté leur aventure en éliminant en 
déplacement, l’autre formation d’El-Eulma, le 
MCEE, aux 1/32es de finale (2-0), devront 
rester vigilants devant une équipe del’Amel 
El-Eulma, qui n’aura rien à perdre.Du côté de 
la Vallée de la Soummam, le MO Béjaia, pen-
sionnaire de la division inter-régions, recevra 
la surprenante formation de la JS Haï Djabel, 
également issu du même palier et auteure de 
l’autre sensation des 1/16es de finale, en éli-
minant le Paradou AC (2-2, aux t.a.b : 4-3).Les 
gars de Haï Djabel se rendront ainsi à Béjaïa 
pour jouer leur-va tout jusqu’au bout, et viser 
un autre exploit, même si cette fois-ci le 
niveau est rapproché.Après avoir éliminé deux 
pensionnaires de la Ligue 2 : l’AS Khroub (2-

1) et l’USM Annaba (1-0), le MO Béjaia, diri-
gé par l’entraîneur Mustapha Biskri, sera face 
à une équipe de la JSHD qui ne lâche rien. Un 
match équilibré en perspective, qui pourrait 
s’étaler jusqu’à la séance fatidique des tirs au 
but.Enfin, le dernier match au programme 
mettra aux prises le CR Aïn Témouchent 
(Ligue 2) au CRB Béni Tamou (inter-régions). 
Les gars d’Aïn Témouchent auront les faveurs 
des pronostics, eux qui ont enchaîné six 
matchs sans défaite, toutes compétitions 
confondues. Le CRB Béni Tamou, dernier 
club issu de la wilaya de Blida encore en lice, 
est appelé à sortir le grand jeu pour arriver à 
éliminer le CRT et donner rendez-vous à 
domicile en 1/4 de finale, à l’USM Alger, le 
NC Magra, ou le RC Kouba.  
 
Jeudi, 6 février 2025 :  
US Biskra - ES Mostaganem                     
16h00 
Amel El-Eulma - ES Sétif                           
17h00  
Vendredi, 7 février 2025: 
CR Ain Témouchent - CR Béni Tamou    
15h00 
MO Bejaïa - JS Haï Djebel                        
15h00

L’ASO Chlef a axé son mercato 
hivernal sur le secteur offensif

L’ASO Chlef a profité du mercato hivernal, 
qui expire ce mercredi, pour renforcer son 
secteur offensif après que ce dernier ait mon-
tré des signes de faiblesse lors de la phase 
aller du championnat de Ligue 1 de football, 
a indiqué son entraineur Samir Zaoui.Deux 
attaquants de pointe étrangers, le Togolais 
Bruno Kouko Avotor et le Libérien Edward 
Lidlum, en plus de l’ailier algérien, Zineddi-
ne Boutmene, constituent des renforts de 
taille pour la formation chélifienne, a estimé 
le coach de l’ASO Chlef.”Après une premiè-
re partie de saison somme toute moyenne, 
nous avons décelé des lacunes au niveau du 
secteur offensif, ce qui nous a poussé à axer 
notre recrutement lors du mercato hivernal 
sur ce registre”, a expliqué l’ancien interna-
tional algérien.L’ASO a terminé la phase 

aller à la huitième place au classement avec 
20 points obtenus de quatre victoires contre 
huit matchs nuls et trois défaites. Son attaque 
a marqué 11 buts seulement, alors que sa 
défense en a encaissé 10.”Avec l’arrivée de 
ces trois attaquants, la concurrence devient 
rude au niveau du secteur offensif, ce qui est 
une bonne chose pour notre équipe”, s’est 
encore réjoui le patron technique des “Dja-
warih”, qui demeure, l’un des deux coachs 
de la Ligue 1 (avec Kheireddine Madoui du 
CS Constantine) qui ont réussi, jusque-là, à 
conserver leurs postes depuis le début de 
cette saison, les 14 autres clubs de l’élite 
ayant tous changé d’entraineurs.L’ASO, éli-
minée à la surprise générale dès les 32es de 
finale de la coupe d’Algérie par l’IRB El 
Kerma (inter-régions), a profité de la longue 

trêve à laquelle elle est soumise pour rechar-
ger les batteries et effectuer les réglages 
nécessaires pour revenir en force lors de la 
seconde manche de la saison, selon son 
entraineur.Dans ce contexte, la bande à 
Zaoui a effectué un premier stage bloqué à 
Chlef, suivi d’un autre qui se déroule actuel-
lement à Alger.  
En tout et pour tout, l’équipe, qui a perdu les 
services de son meneur de jeu Amar Bour-
dim, transféré au MC Oran, a disputé six 
matchs amicaux, dont le dernier en date, 
lundi passé, contre la JS Saoura (0-0).”Ces 
matchs nous ont permis de rester compétitifs, 
surtout que nous sommes loin de la compéti-
tion depuis déjà un bon bout de temps, ce qui 
risque de nous jouer un mauvais tour à la 
reprise”, a encore dit Zaoui.  

SUPERCOUPE 
D’ALGÉRIE 2024  
Lahlou Benbraham  
au sifflet  
LA COMMISSION fédérale de 
l’arbitrage (CFA) de la 
Fédération algérienne de 
football (FAF) a désigné 
l’arbitre Lahlou Benbraham 
pour diriger le match de la 
Supercoupe d’Algérie, mettant 
aux prises le MC Alger au CR 
Belouizdad, samedi au stade 
olympique du 5-juillet 
(17h00), a indiqué l’instance 
fédérale sur son site officiel.Le 
directeur de jeu, Lahlou 
Benbraham, sera assisté par 
Amirouche Boufassa et 
Kheireddine Djenadi. Le 
quatrième arbitre est Tayeb 
Youcef 
Bouderbal.”L’assistance vidéo 
à l’arbitrage (VAR) a été 
confiée Abderrahmane 
Sahraoui et Haitham Bouima”, 
souligne la FAF.  Relancé 
après cinq ans d’absence, la 
Supercoupe d’Algérie mettra 
aux prises le MCA, champion 
d’Algérie en titre, et le CRB, 
détenteur de la dernière édition 
de la Coupe d’Algérie.En 
championnat de Ligue 1 
Mobilis, le MCA a remporté le 
titre honorifique de champion 
d’hiver, alors que le CRB 
pointe à la 2e  place.  La 
dernière édition de la 
Supercoupe d’Algérie avait été 
disputée en 2020, remportée 
par le CR Belouizdad aux 
dépens del’USM Alger (2-1).  
 
LOUNAS ADJOUT 
(JS KABYLIE) 
REJOINT 
L’OLYMPIQUE 
AKBOU  
L’ATTAQUANT Lounas Adjout 
a rejoint les rangs de l’équipe 
de l’Olympique Akbou, en 
provenance de la JS Kabylie, a 
annoncé l’OA, club de la 
Ligue 1 Mobilis de football sur 
ses réseaux sociaux.Le club de 
la “Soummam” a indiqué que 
le joueur “Lounas Adjout est 
devenu la nouvelle recrue de 
l’Olympique Akbou”, sans 
pour autant dévoiler la durée 
de son contrat.Après avoir 
évolué au CR Belouizdad 
l’année dernière, le natif de 
Bordj Bou Arreridj a rejoint 
l’effectif de la JS Kabylie au 
début de la saison en =cours, 
mais la direction des “Canaris” 
a décidé de résilier, à 
l’amiable, de son contrat.Outre 
l’attaquant Adjout, le club de 
l’Olympique Akbou a fait 
engager l’arrière gauche 
Mohamed Bouhalfaya de l’ES 
Mostaganem, le milieu 
défensif Ghanem Adel (MC 
Alger) et le milieu de terrain 
Toufik Addadi (ES 
Mostaganem).En revanche, les 
contrats d’Oukil Amar 
Abdelmalek, Mohamed Amine 
Yaakoubi,  
Zidane Mebarakou, Youba 
Oukaci etKhaled Dahmani ont 
été résiliés.En janvier dernier, 
la direction de l’équipe “bleue 
et blanc” a engagé l’entraîneur 
français Denis Lavagne en 
remplacementde Mounir 
Zeghdoud.L’Olympique 
Akbou occupe la 11e place 
avec 18 points à l’issue de la 
phase aller du Championnat de 
la Ligue 1 Mobilis. 
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Cinq internationaux algériens  

ont changé d’air 
Cinq internationaux algériens de football ont profité de la période des transferts d’hiver, clôturée dans les plus grands championnats 

européens dans la nuit de lundi à mardi, pour changer d’air et relancer leurs carrières.

a
vvvvAprès une première partie de sai-
son mitigée sous les couleurs du CR 
Belouizdad, l’actuel meilleur buteur 

historique de l’équipe nationale, Islam 
Slimani, a décidé de retourner en Europe, 
en s’engageant pour un prêt jusqu’à la fin 
de la saison avec le club belge de KV 
Westerlo.Après onze années d’exil en 
Europe, le retour de Slimani au Chabab 
n’a pas été réussi, puisque l’enfant d’Aïn 
Benian a joué 11 matchs, toutes compéti-
tions confondues, pour 3 buts 
marqués.Slimani (36 ans) effectue donc 
son retour en championnat belge, lui qui 

avait découvert la “Jupiler Pro League” en 
2023, d’abord sous les couleurs du RSC 
Anderlecht (16 apparitions/ 9 buts), puis 
en 2024 avec le KV Malines (13 appari-
tions/ 3 buts). De son côté, le milieu 
offensif de l’Olympique Lyon (France) 
Saïd Benrahma, a été prêté au club saou-
dien de Neom SC (Div.2) jusqu’au 30 juin 
prochain. Ce prêt s’accompagne d’une 
option d’achat obligatoire en cas de mon-
tée du club saoudien en première division 
à l’issue de la saison, d’un montant de 12 
millions d’euros, auquel pourra s’ajouter 
un montant maximum de 3 millions d’eu-

ros de bonus. 
Arrivé à Lyon en février 2024 à titre de 
prêt, en provenance de West Ham (Angle-
terre) jusqu’à la fin du précédent exercice, 
Benrahma (29 ans) décide ainsi d’emboi-
ter le pas à plusieurs autres joueurs qui ont 
rejoint l’Arabie saoudite, un pays qui a 
attiré plusieurs stars mondiales à l’image 
du Portugais Cristiano Ronaldo (Al-Nasr), 
et son compatriote et coéquipier en sélec-
tion Riyad Mahrez (Al-Ahli).Le joueur 
qui a fait l’essentiel de sa carrière en Fran-
ce, compte amorcer un nouveau défi en 
Arabie saoudite, lui qui a joué 22 matchs 

avec le club lyonnais en phase aller, toutes 
compétitions confondues (3 buts). 

 
GOUIRI ET BENNACER ENSEMBLE À 
MARSEILLE  
Le coup d’éclat de ce mercato d’hiver a été 
réalisé par l’actuel dauphin du champion-
nat français : l’Olympique de Marseille, 
qui a engagé deux internationaux algériens 
coup sur coup : l’attaquant Amine Gouiri 
(Stade rennais) et le milieu de terrain 
Ismaël Bennacer (AC Milan).Si Gouiri (24 
ans) a signé un contrat jusqu’en juin 2029, 
Bennacer (27 ans) a rejoint la Cannebière 
sous forme de prêt avec option d’achat. Le 
prêt est assorti d’une option d’achat esti-
mée à 12 millions d’euros, avec 3 millions 
d’euros de bonus potentiels.Bennacer 
signe ainsi son retour en France, sept ans et 
demi après son départ en Italie, pour 
rejoindre d’abord Empoli (2017-2019) puis 
l’AC Milan (2019-2025).A l’image de Sli-
mani, l’attaquant Andy Delort a décidé de 
retourner en Europe, après une courte 
expérience avec le champion d’Algérie en 
titre le MC Alger (14 apparitions/ 3 
buts).Le joueur de 33 ans (15 sélections/ 2 
buts) a rejoint Montpellier HSC en prêt 
jusqu’à la fin de la saison, avec option 
d’achat. Il s’agit du deuxième passage de 
Delort avec le club de l’Hérault après un 
premier d’une durée de trois saisons (2018-
2021).Enfin, le milieu de terrain Ahmed 
Kendouci, a été transféré définitivement à 
Ceramica Cleopatra (Div.1 égyptienne de 
football), après avoir évolué à titre de prêt, 
pendant une saison et demie, en provenan-
ce de l’autre club égyptien d’Al-Ahly 
SC.Kendouci (25 ans) avait rejoint le club 
cairote en janvier 2023 pour un contrat de 
quatre ans et demi, en provenance de l’ES 
Sétif (Ligue 1/ Algérie). En raison de la 
concurrence au sein de l’effectif d’Al-Ahly 
SC, l’enfant de Ghriss (Mascara) a été 
prêté pour une saison à Ceramica Cleopa-
tra, pour avoir plus de temps de jeu, d’au-
tantqu’il n’entrait pas dans les plans de 
l’entraîneur suisse d’Al-Ahly SC, Marcel 
Koller. 

COMPÉTITIONS AFRICAINES INTERCLUBS :  

Le tirage au sort des quarts de finale le 20 février à Doha
LA CONFÉDÉRATION  Africaine de Football (CAF) a 
annoncé, mercredi, que le tirage au sort des  quarts de 
finale de l’édition 2024-2025 de la Ligue des Champions 
et de la Coupe de la Confédération aura lieu le jeudi 20 
février à Doha (Qatar).Le tirage au sort de la Coupe de la 
Confédération se déroulera à 14h00 GMT (15h00 heures 
algériennes), suivi de celui de la Ligue des Champions à 
15h00 GMT (16h00 heures algériennes), précise la 
CAF.Les quarts de finale des deux compétitions se dispu-
teront en matches  
aller-retour. Les rencontres aller de la Ligue des Cham-

pions sont programmées les 1er et 8 avril, tandis que 
celles de la Coupe de la Confédération se tiendront les 2 
et 9 avril 2025.Trois clubs algériens restent en lice dans 
les deux épreuves, et se sont qualifiés aux quarts de fina-
le. Le MC Alger est en  
course en Ligue des champions, alors que l’USM Alger et 
le CS Constantine sont engagés en Coupe de la Confédé-
ration africaine. Seul le CR Belouizdad a été éliminé en 
phase de poules de la Ligue des champions.Liste des huit 
clubs qualifiés par groupes aux quarts de la Ligue des 
champions: 

Groupe A : Al-Hilal SC (SDN), MC Alger (ALG) 
Groupe B : AS FAR (MAR), Mamelodi Sundowns (RSA) 
Groupe C : Orlando Pirates (RSA), Al-Ahly SC (EGY) 
Groupe D : ES Tunis (TUN), Pyramids FC (EGY) 
Liste des huit clubs qualifiés par groupes aux quarts de 
finale de la coupe de la CAF: 
   
Groupe A : Simba SC (TAN), CS Constantine (ALG) 
Groupe B : RS Berkane (MAR), Stellenbosch (RSA) 
Groupe C : USM Alger (ALG), ASEC Mimosas (CIV) 
Groupe D : Zamalek SC (EGY), Al-Masry (EGY).  

L’Allemand Ramovic nouvel entraîneur du CRB 
LE TECHNICIEN ALLEMAND SEAD 
RAMOVIC est devenu le nouvel entraîneur 
du CR Belouizdad, en remplacement d’Ab-
delkader Amrani, démissionnaire, a annoncé 
le club pensionnaire de la Ligue 1 Mobilis 
de football, mardi soir sur ses réseaux 
sociaux.Le successeur d’Abdelkader Amra-
ni débutera immédiatement sa mission avec 
les “Rouge et Blanc” de la capitale pour pré-
parer la finale de la  
Supercoupe d’Algérie, prévue samedi face 

au MC Alger au stade du 5 Juillet (17h00). 
Agé de 45 ans, Ramovic a résilié tout 
récemment son contrat avec le club tanza-
nien des Young Africans qui l’ont remplacé 
par l’ancien coach de l’USMA et de la JSK, 
Miloud Hamdi. La carrière du technicien 
allemand a commencé en 2021 lorsqu’il a 
pris les rennes du club sud-africain du TS 
Galaxyn, club qu’il a dirigé durant trois sai-
sons, avant de rejoindre en novembre der-
nier les Young Africans, pour remplacer 

Miguel Gamondi.Le CR Belouizdad, vain-
queur lundi en déplacement face au MC 
Oran  2-1, à l’occasion de la mise à jour de 
la 14e journée du championnat de la Ligue 1 
Mobilis de football, a terminé la phase aller 
en position de dauphin avec 26 points.Le 
dernier match de la mise à jour du calendrier 
de la phase aller, se jouera ce mercredi entre 
l’USM Alger et l’USM Khenchela, au stade 
Nelson-Mandela de Baraki (17h00 à huis 
clos). 
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Chaque fois qu'un astrologue, un 
chaman ou un simple quidam 
me dit que la fin du monde aura 

lieu à une certaine date, je suis assez 
sceptique. 
Et si je savais exactement quand la fin 
du monde est prévue, je ne suis pas sûr 
que je me promènerais dans les rues et 
que j'en parlerais à tout le monde. Au 
contraire, je partirais vivre les plus 
belles expériences possibles avant LA 
FIN. 
 
Reste que l'irruption soudaine de 
l'IA fait exploser les prédictions de 
fin du monde. 
Dans son enthousiasme, OpenAI ‐ les 
créateurs de ChatGPT ‐ alimente la fré‐
nésie. Ce n'est qu'en octobre dernier 
que Sam Altman, alors PDG d'OpenAI, 
s'est demandé si l'IA ne risquait pas de 
nous tuer (lire par ailleurs : Quand l'IA 
nous ramène à la réalité et à l'humain). 
"L'atténuation du risque d'extinction 
par l'IA devrait être une priorité mon‐
diale au même titre que d'autres 

risques à l'échelle de la société tels que 
les pandémies et les guerres 
nucléaires", a‐t‐il déclaré. 
Ce n'est pas précisément ce que les per‐
sonnes déjà effrayées par la perspective 
de la domination des robots voulaient 
entendre. Cela n'a fait qu'alimenter 
leurs craintes et leur peser sur le cœur. 
 
En parler plus, en parler moins 
Récemment, cependant, Altman ‐ à nou‐
veau PDG d'OpenAI ‐ semble avoir tem‐
péré son propos. Plus heureux encore, il 
semble prendre des mesures pour assu‐
rer non seulement notre survie mais 
aussi (ce qu'il en reste) notre tranquilli‐
té d'esprit. 
La semaine dernière, il a annoncé 
qu'OpenAI prendrait des mesures pour 
s'assurer que les prochaines élections 
américaines ne seront pas perturbées 
par des personnes malveillantes utili‐
sant l'IA. 
Mais c'est une autre de ses déclarations 
qui peut susciter un certain vertige. 
Lors d'un discours au Forum écono‐

mique mondial, M. Altman a fait preuve 
d'un étrange optimisme. Il a déclaré 
que l'IA "changera le monde beaucoup 
moins que nous ne le pensons tous et 
qu'elle changera les emplois beaucoup 
moins que nous ne le pensons tous". 
Altman semble surtout avoir intégré le 
malaise de nombreuses personnes 
concernant non seulement ce que l'IA 
pourrait faire, mais aussi la rapidité 
avec laquelle elle pourrait changer, 
voire détruire, leur vie. 
Et il veut que vous sachiez que ce n'est 
peut‐être pas si dramatique. 
 
Accepter son malaise 
Laissant un instant de côté mon scepti‐
cisme, je dois admettre être ému par les 
récentes déclarations publiques d'Alt‐
man. Je suis ému qu'elles soient si diffé‐
rentes de celles proposées par les lea‐
ders de la technologie au cours de la 
première partie de l'ère de l'internet. 
À cette époque, les entreprises comme 
Google et Facebook voulaient simple‐
ment que tout le monde croit qu'elles 

"rendaient le monde meilleur". Et elles 
étaient bien trop intelligents pour que 
le commun des mortels comprenne ce 
qu'ils faisaient. 
Donc oui, avec Altman c'est différent. 
Bien sûr, tout cela pourrait être lié à la 
perspective d'une réglementation gou‐
vernementale. 
Cela pourrait également avoir un rap‐
port avec les raisons pour lesquelles 
Altman a été brièvement viré d'OpenAI 
par ceux qui étaient un peu moins 
enthousiastes à l'idée de gagner de l'ar‐
gent de manière tout à fait incontrôlée. 
On peut néanmoins apprécier son effort 
et même être légèrement surpris. 
Même si, lors d'une interview la semai‐
ne dernière, il a admis que, l'IA deve‐
nant de plus en plus personnalisable, 
"cela va mettre beaucoup de gens mal à 
l'aise". 
M. Altman admet que l'IA est déjà un 
"outil incroyable pour la productivité". 
Pour l'avoir moi‐même beaucoup utili‐
sée je concède que sa productivité est 
extraordinaire.

TECH

 OpenAI du neuf pour vous 
Technologie : Si vous pensiez que l'IA allait rapidement tout changer dans votre vie, écoutez les derniers chuchotements du PDG 

d'OpenAI. C'est assez éclairant. 

L'IA vous donne-t-elle la chair de poule ?

Etude : l'adoption de l'IA 
en entreprise va générer 
des milliers de milliards de 
dollars 
CETTE RECHERCHE suggère qu'il y a 
quelques raisons importantes pour les‐
quelles l'IA devrait être explorée et 
exploitée dans les milieux profession‐
nels. Et voici aussi quelques exemples. 
"L'IA générative a le potentiel de chan‐
ger de manière significative la nature 
du travail dans divers secteurs écono‐
miques. Mais "L'impact de l'IA générati‐
ve sur le travail dépendra de la manière 
dont elle sera mise en œuvre, réglemen‐
tée et intégrée dans diverses industries 
et organisations", indique une réponse 
générée par ChatGPT, et incluse dans le 
dernier rapport Accenture. Et ChatGPT 
répondait à la question suivante : "Com‐
ment l'IA générative va‐t‐elle changer le 
travail ?" 

L'étude d'Accenture sur l'IA générative, 
qui repose sur l'analyse de plus de 700 
projets de clients, a un point de vue 
optimiste. L'étude suggère que la tech‐
nologie peut rapprocher les profession‐
nels de leurs clients, rationaliser les 
opérations, identifier de nouveaux pro‐
duits et opportunités de service. 
L'étude suggère également que l'IA 
générative propose un triptyque d'op‐
portunités : 
 

Elle peut accélérer la valeur  
économique 
Augmenter la productivité qui stimule 
la croissance des entreprises 
Tout en favorisant un travail plus créa‐
tif et plus significatif pour les profes‐
sionnels 
Les scénarios d'adoption de l'IA mon‐
trent que plus de 10,3 trillions de dol‐
lars de valeur économique supplémen‐
taire peuvent être générés d'ici 2038 si 
les organisations adoptent l'IA généra‐
tive de manière responsable et à grande 
échelle. 
Les personnes interrogées pensent que 
l'IA générative augmentera à terme la 
part de marché de leur entreprise, et 
17% anticipent une augmentation de 
leur part de marché de 10% ou plus. 
Pas moins de 95 % des professionnels 
voient une valeur dans le travail avec 
l'IA générative ‐ mais leur principale 
préoccupation est qu'ils ne font pas 

confiance aux organisations pour 
garantir des résultats positifs pour tout 
le monde. 
 
"Un véritable catalyseur pour un 
changement monumental" 
L'étude d'Accenture se termine par ce 
rappel amical aux chefs d'entreprise : 
"En tant que dirigeants, nous avons de 
la chance si nous avons une seule occa‐
sion dans notre carrière d'identifier un 
véritable catalyseur pour un change‐
ment monumental. L'IA générative est 
cette opportunité". 
Je vous encourage tous à consulter le 
rapport Vision technologique 2024 qui 
met en évidence les principales ten‐
dances de l'IA pour la prochaine décen‐
nie. Pour en savoir plus sur l'impact de 
l'IA générative sur le travail, la main‐
d'œuvre et les travailleurs, vous pouvez 
consulter le site ici. 



TECH 15

LE JEUNE INDÉPENDANT # 8109 DU JEUDI 6 FÉVRIER 2025

D
ans les coulisses d’Apple, une 
révolution technologique se pré‐
pare. L’entreprise investit des mil‐

liards pour créer ses propres modems, 
et ainsi défier le géant Qualcomm. 
Apple s’apprêterait à bouleverser le 
monde de la téléphonie mobile. Son 
plan ? Remplacer les puces Qualcomm 
par ses propres modems. 
C’est le rêve que poursuit la firme à la 
pomme depuis des années. Un projet 
ambitieux qui soulève autant d’espoirs 
que de questions. 
 
Un investissement colossal pour un 
résultat incertain 
Johny Srouji, le responsable de la tech‐
nologie matérielle chez Apple, l’a dit lui‐
même : l’entreprise ne se lance dans le 
développement de ses propres compo‐
sants que si ça apporte vraiment un 
plus à ses produits. Mais là, on peut se 
gratter la tête : les modems de Qual‐
comm sont déjà ce qui se fait de mieux. 
Alors, pourquoi Apple se lance‐t‐elle 
dans cette galère ? 
 
Selon Mark Gurman de Bloomberg, 
vous le connaissez bien désormais, 
Apple y met le paquet : des milliards de 
dollars, des milliers d’ingénieurs, et un 
temps fou. Mais attention, ne vous 
attendez pas à voir votre prochain iPho‐
ne faire des miracles du jour au lende‐
main. Au début, ça ne changera pas 
grand‐chose pour nous, les utilisateurs. 
 
Alors, Apple aurait‐elle perdu la boule ? 
Non, du moins pas cette fois. La straté‐
gie, c’est du long terme. D’abord, ça 
pourrait faire économiser beaucoup 
d’argent à Apple en réduisant les royal‐
ties versées à Qualcomm (même s’il fau‐
dra toujours payer pour certains bre‐
vets). Ensuite, Apple rêve d’intégrer son 

modem dans une super puce qui gére‐
rait aussi le Wi‐Fi et le Bluetooth. Résul‐
tat ? Potentiellement une meilleure 
autonomie et une fiabilité accrue. Et ? 
De la 5G dans les Mac… imaginez ! 
Mais ce n’est pas tout : en fabriquant ses 
propres modems, Apple pourrait avoir 
les mains libres pour dessiner les iPho‐
ne du futur. Avec des designs encore 
plus fins, plus originaux, parce qu’ils ne 
seraient plus limités par les contraintes 
des puces Qualcomm. 
 
Un chemin semé d’embûches 
Bon, tout ça, c’est bien beau sur le 
papier, mais dans la vraie vie, c’est une 
autre paire de manches. Apple s’est déjà 
pris les pieds dans le tapis par le passé : 
souvenez‐vous des problèmes de sur‐
chauffe ou de performances foireuses. 
On se souvient des différences de per‐
formances lorsqu’il y avait des models 
Qualcomm et Intel, au hasard sur les 
iPhone. 
Si Apple se plante avec ses modems 

maison, ça pourrait être un vrai 
désastre en termes d’image, un peu 
comme l’affaire « Antennagate » de 
l’iPhone 4. 
Même Srouji l’admet : développer un 
modem, c’est « extrêmement difficile ». 
Il faut dire que c’est un vrai casse‐tête : 
les réseaux mobiles, c’est un monde 
complexe, et il faut tester le bouzin dans 
tous les sens et sous toutes les latitudes. 
D’ailleurs, le planning initial a pris un 
sacré coup dans l’aile. On pensait 
qu’Apple commencerait à utiliser ses 
propres modems dès l’année prochaine, 
mais que nenni ! En février 2024, Apple 
a prolongé son accord avec Qualcomm 
jusqu’en mars 2027. Traduction : le 
développement des modems maison 
prend plus de temps que prévu. 
Christiano Amon, le boss de Qualcomm, 
a même confirmé qu’Apple avait activé 
une option pour prolonger de deux ans 
supplémentaires l’accord de licence de 
brevet existant. Bref, Qualcomm va 
continuer à fournir ses technologies de 

modem à Apple au moins jusqu’en mars 
2027. 
Un article du Wall Street Journal de sep‐
tembre 2023 nous donne un aperçu des 
galères rencontrées par Apple. Malgré 
le rachat du département modem d’In‐
tel et l’embauche de milliers d’ingé‐
nieurs, le chemin est plus ardu que 
prévu. Développer un modem 5G com‐
patible avec toutes les fréquences 2G, 
3G et 4G du monde, c’est compliqué. 
Plus inquiétant encore : les prototypes 
testés l’année dernière étaient appa‐
remment à la ramasse, avec trois ans de 
retard sur les meilleures puces de Qual‐
comm. Aïe ! 
L’analyse de Mark Gurman suggère 
qu’Apple joue la carte du long terme, 
prête à encaisser quelques galères à 
court terme pour des bénéfices poten‐
tiels futurs. Mais les retards à répétition 
et la prolongation du contrat avec Qual‐
comm montrent bien que le chemin 
vers l’indépendance est plus escarpé 
que prévu.

Apple se prépare à initier un changement 
technologique important 

UNE FUITE dévoile en long en large et 
en travers les caractéristiques de la pro‐
chaine puce haut de gamme de Qual‐
comm. La fameuse Snapdragon 8 Gen 4 
va mettre, surprise, l’accent sur l’IA. 
Nos mobiles ont‐ils encore besoin de 
puissance brute ? Pour Qualcomm, la 
réponse semble être « pas forcément ». 
Le géant américain qui fabrique des 
puces pour une grande partie du mar‐
ché mobile s’apprête à dévoiler un nou‐
veau produit haut de gamme qui met 

l’accent plus sur les capacités en intelli‐
gence artificielle que sur les gros 
chiffres de benchmark. 
C’est en tout cas ce que suggère un 
document publié par le site SmartPrix 
qui détaille les caractéristiques tech‐
niques des prochains Snapdragon 8 Gen 
4, les puces que l’on retrouvera dans la 
plupart des mobiles ultra haut de 
gamme en 2024/2025, notamment le 
Galaxy S25. Selon la diapo de présenta‐
tion subtilisée à Qualcomm, le prochain 
Snapdragon se déclinera en une version 
« classique » labellisée SM8750 et une 
version plus puissante nommée 
SM8750P (pour « Performance » sans 
doute). 
 
L’IA avant tout 
La prochaine génération de processeur 
sera, semblerait‐il, gravée en 3 nm (par 
TSMC) et offrira un bond de 30 à 35 % 
de performance par rapport au Snap‐
dragon 8 Gen 3. Si c’est moins que ce 
que certaines rumeurs laissaient 
entendre, c’est parce que Qualcomm 
semble avoir comme priorité la perfor‐
mance de ses systèmes dédiés à l’IA. 
6 + 2 cœurs 

Outre ce focus sur l’IA, le 8 Gen 4 arri‐
vera, si les rumeurs disent vrai, avec 
une configuration big. LITTLE compo‐
sée de 6 cœurs basse consommation 
cadencés à 2,8 GHz et de 2 cœurs « per‐
formance » qui atteindront 4 GHz. Pour 
la partie graphique, ce serait un Adreno 
830 qui s’occuperait de faire tourner les 
jeux et autres tâches mobiles exi‐
geantes. Bien évidemment la 5G, le Wi‐
Fi 7 et le Bluetooth dernière génération 
seraient aussi de la partie. 
Les puces devraient être officiellement 
annoncées lors d’un évènement en 
octobre 2024. Le premier modèle de 
téléphone à en profiter sera a priori le 
Xiaomi 15, puisque le constructeur chi‐
nois annoncerait son nouveau mobile 
dans la foulée de la présentation de 
Qualcomm. 
 
 
Google va déployer une 
nouveauté des Pixel 9 sur 
tous ses smartphones à 
partir du Pixel 4 
EN PRÉSENTANT sa nouvelle ligne de 
Pixel 9, Google a aussi fait l’article de 
plusieurs nouvelles fonctionnalités, 
d’intelligence artificielle notamment, 
mais également des petits ajouts, dont 

un qui arrive sur une large sélection 
d’anciens Pixel. 
On parle ici de musique. Les Pixel 9 
inaugurent une nouvelle sélection de 
sons tant pour les sonneries que pour 
les notifications. Google les a appelés 
Sound Matters. Ils se composent de « 
beaux et divers sons d’oiseaux » prove‐
nant de « chœurs matinaux d’oiseaux 
que l’on trouve dans les régions isolées 
et sauvages du Botswana et du Zimbab‐
we », explique Google. 
Pourquoi un choix aussi spécifique ? Et 
bien, Google invoque des recherches 
qui ont montré que ces sonorités singu‐
lières ont un bénéfice sur le bien‐être 
mental et émotionnel avec une diminu‐
tion du stress et de l’anxiété. De quoi 
trouver la paix intérieure dans une vie à 
100 à l’heure.

Alors que iOS 17.3 vient d'arriver, Apple 
propose également une nouvelle  

version… d'iOS 15 ! 
 

Comment cette puce va rendre les prochains 
smartphones haut de gamme très intelligents
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Une partition inédite du 
Franco‑Polonais a été 

retrouvée dans la salle des 
coffres du musée Morgan. 

 

INSOLITE - Un trésor 
oublié pendant presque 200 
ans. Une valse inédite de 

Frédéric Chopin a été décou-
verte dans une salle des coffres 
de la bibliothèque musée Mor-
gan de New York plus de 175 
ans après sa mort. La partition 
du compositeur franco-polo-
nais comportait en en-tête la 
mention « Valse » en français 
dans le texte. 
Elle a été découverte sur une 
fiche par un conservateur de 
l’établissement au cours du 
printemps, comme l’a raconté 
le New York Times ce 
dimanche 27 octobre. « Je me 
suis dit : “Qu’est ce qui se 

passe là ? Qu’est-ce que ça 
pourrait bien être” », a expli-
qué au quotidien le conserva-
teur, Robinson McClellan, 
ajoutant ne « pas avoir reconnu 
la musique ». 
Le morceau comprend une 
ouverture austère et a été décrit 
par le célèbre pianiste chinois 
Lang Lang comme contenant « 
une noirceur dramatique qui se 
transforme en chose positive ». 
 
Une partition écrite entre 
1830 et 1835 
Robinson McClellan s’est dit 
au départ incertain du fait que 
la valse ait été réellement com-
posée par Frédéric Chopin 
après avoir pris la partition en 
photo et l’avoir jouée chez lui 
sur un piano. 
Mais le conservateur a ensuite 
consulté un spécialiste du com-

positeur à l’université de Penn-
sylvanie, et la bibliothèque 
Morgan est finalement arrivée 
à la conclusion que la valse 
était authentique après un exa-
men de l’encre et du papier. 
La calligraphie correspondait 
en outre à celle de Frédéric 
Chopin, dont une clef de fa 
ainsi que des gribouillis carac-

téristiques du génie polonais 
mort en France en 1849. « 
Nous avons une conviction 
totale dans nos conclusions », a 
déclaré Robinson McClellan 
au New York Times. Selon la 
bibliothèque Morgan, la 
musique date d’entre 1830 et 
1835, quand Frédéric Chopin 
entrait dans sa vingtaine.

Il existe une ampoule 
qui brille sans arrêt 
depuis 113 ans ! 

ALORS qu’une ampoule qu’on achè-
te de la quincaillerie a une longévité 
de 1000 heures en moyenne, cette 
ampoule exceptionnelle émet de la 
lumière en continu depuis 1901, soit 
depuis 113 ans. En effet, La Centen-
nial Light ou l’ampoule centenaire 
(appelée aussi l’ampoule de Liver-
more) est inscrite au Livre Guinness 
des records en étant la plus vieille 
ampoule au monde encore en 
marche. 
Cette ampoule de 4 watts se situe au 
4550 East Avenue de Livermore en 
Californie, USA, à la caserne des 
pompiers. Elle a été fabriquée à Shel-
by, Ohio, par la Shelby Electric 
Company a la fin des années 1890 et 
jusqu’à aujourd’hui personne ne sait 
exactement d’où provient sa longévi-
té inhabituelle. 
 
 
L’inventeur du premier 
appareil photo portable 
s’est suicidé en laissant 
une note qui disait  
« Mon travail est 
effectué, pourquoi 
attendre ? » 

LE FONDATEUR de Kodak, George 
Eastman a simplifié le processus de 
la photographie et a révolutionné ce 
domaine en inventant le premier 
appareil photographique à pellicule 
nommé Kodak en 1888. Cet appareil 
photo avait la particularité d’être 
petit, léger et donc portable en plus 
d’être très simple d’utilisation. 
Depuis lors, toutes les caméras non-
numériques ont évolué à partir de cet 
appareil photo. En 1938, à l’âge de 
77 ans, George Eastman s’est suicidé 
en se tirant une balle dans le cœur 
après avoir été atteint d’une sténose 
spinale (rétrécissement du canal 
rachidien). Il a laissé une note courte 
qui disait : « Mon travail est effectué 
Pourquoi attendre? » 

INSOLITE Le Jeune Indépendant 

Une femme de ménage jette par erreur un vieux matelas usé : 
il contenait 50.000 euros 

Cette valse de Chopin a été découverte  
à New York près de 200 ans après sa  
composition 

LE SAVIEZ VOUS J Indépendant

UNE HABITANTE de Montebelluna, au 
nord de l’Italie, a connu la peur de sa 
vie en découvrant que sa femme de 
ménage avait jeté un vieux matelas 
dans lequel étaient cachés des bijoux et 
de l’argent lui appartenant. L’histoire a 

été rapportée par lundi par le quoti‐
dien Tribuna di Treviso. 
Selon le média local, le matelas conte‐
nait de l’argent et des objets de valeur 
pour un montant d’environ 50.000 
euros. La femme de ménage, ne se dou‐
tant de rien, a emporté le matelas visi‐
blement usé qui se trouvait dans le 
garage de sa cliente et l’a emmené jus‐
qu’à la déchetterie de la municipalité. 
La propriétaire du matelas s’est rendu 
compte quelques heures plus tard de la 
disparition de son objet “précieux”. Sa 
fille a immédiatement appelé la police 
qui a lancé des recherches. Le fameux 
matelas a finalement été retrouvé, en 
même temps que l’argent et les objets 
de valeur. 

La plus belle pluie 
d’étoiles filantes de 
l’année a eu en  
Novembre 

LE MOIS de novembre s’annonce 
exceptionnel pour les amateurs de ciel 
étoilé ! Préparez‐vous à vivre un spec‐
tacle fascinant avec la pluie d’étoiles 
filantes des Léonides qui illuminera 

nos nuits du 6 au 30 novembre. 
 
Qu’est‐ce qu’une pluie d’étoiles 
filantes des Léonide ? 
Les Léonides sont une pluie d’étoiles 
filantes qui se produit chaque année 
lorsque la Terre traverse les débris 
laissés par la comète 55P/Tempel‐
Tuttle. Ces petits morceaux de poussiè‐
re brûlent en entrant dans notre atmo‐
sphère, créant des traînées lumineuses 
que nous voyons comme des étoiles 
filantes. Ce qui rend les Léonides parti‐
culièrement intéressantes, c’est leur 
rapidité : elles se déplacent à environ 
71 km/s, et certaines peuvent même 
être colorées, rappelant les teintes des 
aurores boréales !
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Les Etats‐Unis autorisent une mine de lithium sur 
les terres d'une fleur unique au monde 

Le gouvernement américain a autorisé la construction d'une mine de lithium, métal crucial pour produire des batteries de voitures électriques, 
située au Nevada dans l'habitat d'une fleur unique au monde, a annoncé jeudi l'entreprise en charge de son exploitation. 

La société australienne Ioneer "a 
reçu son permis fédéral" de la part 
des autorités américaines pour sa 

mine sur le site de Rhyolite Ridge dans 
le Nevada, selon un communiqué. 
"Ce permis nous autorise à entamer la 
construction en 2025", a détaillé son 
patron, Bernard Rowe. Si tout se passe 
comme prévu, l'entreprise prévoit de 
débuter l'exploitation de lithium "en 
2028". 
Le projet doit créer "350 emplois" dans 
l'État clé du Nevada, où le taux de chô‐
mage est parmi les plus élevés des 
États‐Unis, selon un communiqué de 
l'agence fédérale qui a délivré le per‐
mis. 
À quelques jours de l'élection présiden‐
tielle, c'est une bonne nouvelle pour 
l'administration de Joe Biden et Kama‐
la Harris, qui illustre de manière 
concrète leurs investissements massifs 
en faveur de la transition énergétique. 

Mais Rhyolite Ridge est aussi devenu 
ces dernières années le théâtre d'une 
bataille représentant les arbitrages 
délicats induits par la transition, essen‐
tielle pour lutter contre le réchauffe‐
ment climatique. 
Cet endroit rocailleux et reculé de 
l'Ouest américain abrite assez de 
lithium pour fournir la matière premiè‐
re pour les batteries de 370 000 véhi‐
cules électriques, chaque année pen‐
dant 25 ans. 
De quoi "quadrupler la production 
américaine de lithium", quasiment 
inexistante jusqu'ici, rappelle Ioneer. 
Mais le projet de mine était identifié 
comme l'une des principales menaces 
pour une fleur unique au monde, nom‐
mée "Tiehm's buckwheat" (Eriogonum 
tiehmii), inscrite sur la liste des 
espèces en danger aux États‐Unis. 
 
Une fleur dans la tourmente 

Cette fleur de sarrasin ne compte plus 
qu'environ 20 000 spécimens, qui 
poussent dans quelques endroits très 
spécifiques sur une surface totale équi‐
valente à cinq terrains de football. 
Ioneer a promis de prendre des 
mesures pour que sauvegarder cette 
plante. Elle prévoit notamment des 
rideaux anti‐poussière, pour bloquer 
les nuages de terre soulevés par les 
camions nécessaires à l'exploitation 
minière. 
Elle devrait détruire graduellement 22 
% de l'habitat de la plante, mais promet 
de réhabiliter la majeure partie des ter‐
rains affectés. Ioneer a également effec‐
tué 2,5 millions de dollars de 
recherches sur la fleur, qu'elle cultive 
en serre et espère replanter sur place. 
En septembre, les autorités améri‐
caines ont rendu une étude d'impact 
environnemental positive sur ce projet, 
ouvrant la voie à son autorisation. 

Mais les associations écologistes ne 
sont pas convaincues. Jeudi, le Center 
for Biodiverstiy a annoncé qu'il tra‐
vaillait sur une action en justice. 
"En donnant le feu vert à cette mine", le 
gouvernement américain "renonce à 
son devoir de protéger les espèces 
menacées", a dénoncé l'un des respon‐
sables de l'ONG, Patrick Donnelly. 
"Nous avons besoin de lithium pour la 
transition énergétique, mais cela ne 
peut pas se faire au prix de l'extinction" 
de la biodiversité, a‐t‐il insisté. 
Une inquiétude qui se cumule à la déci‐
mation soudaine de près de 40 % d'une 
population déjà chétive il y a quelques 
années ; résultat d'un arrachage crimi‐
nel massif pour les association écolo‐
giques, conséquences de la sècheresse 
et de la présence d'herbivores pour 
l'État et Ioneer, le mystère est encore 
entier au lendemain de la délivrance de 
cette autorisation.

Les tempêtes de grêle vont 
devenir plus dangereuses, 
et coûteuses, avec le 
réchauffement climatique 

SELON une récente étude, la fréquence 
des chutes de grêle devrait diminuer avec 
le réchauffement climatique... Cependant, 
ces événements seront plus intenses et 
auront un impact financier plus consé-
quent. 
Parmi l’ensemble des orages violents, les 
orages de grêle sont de loin les plus coû-
teux. C’est ce que rappelle une étude 
parue le 21 août 2024 dans la revue Natu-
re Climate and Atmospheric Science et 
relayée par le Washington Post. Selon les 
conclusions de l'étude, si la grêle va se 
raréfier avec le réchauffement climatique, 
les tempêtes et orages de grêles vont, eux, 
prendre de l’ampleur et devenir plus coû-
teux. 
À l’aide de modèles météorologiques 

exécutés sur des superordinateurs, les 
chercheurs en charge de l’étude ont ana-
lysé la façon dont les tempêtes de grêle 
vont évoluer en fonction de l’augmenta-
tion des émissions de gaz à effet de serre 
relâchées dans l’atmosphère 
 
Les futures tempêtes de grêle, moins 
fréquentes mais plus dévastatrices 
Selon l’étude, en raison d'un l’air ambiant 
plus chaud et d'une fonte accrue, les 
chutes de grêlons devraient diminuer avec 
le réchauffement climatique... mais les 

plus importantes d’entre elles devraient a 
contrario devenir plus fréquentes. 
Selon l'étude, l’atmosphère, plus chaude 
et plus humide, suspendra les grêlons au-
dessus du sol plus longtemps, leur per-
mettant ainsi de grossir et de prendre de 
l'ampleur, précise le Washington Post. "Il 
y a un point pivot, pour ainsi dire, à envi-
ron quatre centimètres", explique précise 
Victor Gensini, chercheur sur les orages 
violents à la Northern Illinois University, 
aux États-Unis, et auteur principal de 
l’étude. 
En dessous de ce diamètre, les grêlons 
tombent plus lentement et fondent d’au-
tant plus facilement que l’atmosphère se 
réchauffe, raréfiant ainsi les chutes de 
grêle. "Mais lorsqu’un grêlon atteint cette 
taille [4 centimètres de diamètre, ndlr], il 
a une vitesse terminale plus élevée, et… 
comme il tombe à cette vitesse de chute 
particulière, avec ces plus gros grêlons, il 
ne fond pas." 
 

Des tempêtes de grêle très coûteuses 
L’augmentation estimée de la taille maxi-
male des grêlons pourrait avoir des consé-
quences particulièrement coûteuses. "Des 
tempêtes moins fréquentes auraient ten-
dance à diminuer la quantité de dégâts, 
mais des tailles plus grandes (de grêlon, 
ndlr) augmenteraient le potentiel des 
dégâts des tempêtes", explique dans les 
colonnes du Washington Post Matt Kum-
jian, professeur de sciences atmosphé-
riques à Penn State, qui n’a pas participé 
à l’étude. 
Je pourrais imaginer voir davantage de 
pertes à fort impact et à montant élevé 
pour des tempêtes moins fréquentes frap-
pant les zones peuplées. 
Les orages de grêle sont aujourd'hui de 
loin le risque le plus coûteux en matière 
d'orages violents : les coûts des dom-
mages causés par ces derniers dépassent 
ceux causés par les tornades et les vents 
rectilignes combinés, rappelle le 
Washington Post.
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L
e terme de "mort cérébrale" ou 
"mort encéphalique" désigne l'état 
d'une personne dont les fonctions 

cérébrales sont arrêtées alors que les 
fonctions cardiaques sont maintenues. 
Généralement, les morts encéphaliques 
font suite à un manque d'oxygène pro‐
longé, après des lésions cérébrales trau‐
matiques ou un AVC par exemple. Il est 
possible de prélever des organes sur un 
patient en état de mort cérébrale si l'ac‐
cord est prouvé. 
 
Quels sont les signes d'une mort 
cérébrale ? 
Certains signes permettent d'affirmer 
l'état de mort cérébrale : "Le patient est 
dans un coma très profond, il n'a aucu‐
ne réaction, il n'a aucun réflexe et il ne 
respire pas tout seul", nous explique le 
Pr Sigismond Lasocki, médecin Anes‐
thésiste‐Réanimateur. 
 
Est‐il possible de se réveiller en état 
de mort cérébrale ? 
Non. Un patient en état de mort céré‐
brale est considéré comme décédé. La 
mort encéphalique est irréversible. "Si 
on est mort, on est mort. Ce qui est pos‐
sible, en revanche, c'est d'être en état de 
mort apparente (notamment en cas 
d'hypothermie…). Pour établir le dia‐
gnostic de mort encéphalique, il faut 
que le patient n'ait aucun médicament 
d'anesthésie qui circule et qu'il ne soit 
pas en hypothermie" indique le spécia‐
liste. 
 
Comment est posé le diagnostic de 
mort cérébrale ? 
"Le contexte est important car cette 
situation n'est possible que chez un 
patient qui se trouve à l'hôpital, en 
réanimation. On ne peut pas dire d'une 
personne décédée dans la rue qu'elle 

est en mort encéphalique" avertit le Pr 
Sigismond Lasocki.  
"On examine le patient, on vérifie qu'il 
n'a aucune réactivité, aucun réflexe 
archaïque persistant, qu'il ne respire 
pas tout seul, on fait même une prise de 
sang après l'épreuve d'apnée pour véri‐
fier s'il y a du gaz carbonique dans le 
sang car il y en a qui s'accumule lors‐
qu'on ne respire pas.  
L'ensemble de ces éléments nous per‐
met de faire le diagnostic de mort encé‐
phalique.  
A partir de ce moment‐là, on peut affir‐
mer cliniquement que le patient est 
mort. Son cœur continue à battre parce 
que c'est un muscle qui a sa propre 
"pile" il continue à battre tant qu'il a 
suffisamment d'oxygène pour fonction‐
ner, c'est‐à‐dire tant que le patient est 

branché à une machine pour le faire 
respirer", explique le médecin réanima‐
teur. 
 
Le scanner cérébral prouve qu'il n'y 
a plus de sang qui circule plus dans 
le cerveau 
Le don d'organes est possible quand le 
patient est sous respirateur 
Dès que l'on a établi ce diagnostic cli‐
nique, le médecin réanimateur peut 
débrancher la machine et faire le certi‐
ficat de décès.  
Mais, tant que le patient est sous respi‐
rateur, le sang est oxygéné et les 
organes sont perfusés : on peut alors 
faire un prélèvement d'organes. "Toute‐
fois, cela nécessite de prouver la mort 
encéphalique, soit en faisant un élec‐
troencéphalogramme avec au moins  

30 minutes d'enregistrement, deux fois, 
à quatre heures d'intervalle, soit en 
effectuant un angioscanner cérébral qui 
nous prouve qu'il n'y a plus de circula‐
tion du sang dans le cerveau.  
A ce moment‐là, on discute avec les 
proches pour savoir si le patient souhai‐
tait donner ses organes ou non", nuance 
le Pr Sigismond Lasocki. 
 
Quel délai pour débrancher en cas de 
mort cérébrale ? 
"Le patient est mort, continuer à le faire 
respirer n'a donc pas de sens. Dès lors 
que la mort est prononcée, il n'y a pas 
de raison d'attendre pour débrancher le 
patient.  
On peut le laisser en attendant que la 
famille vienne mais c'est symbolique", 
souligne le spécialiste.

BIEN-ÊTRE

 
 

La mort cérébrale   
correspond à l'arrêt  

de l'activité du cerveau.  
Le don d'organes est possible. 

 

BIEN‑ÊTRE

Mort cérébrale : définition,  
se réveiller, quand débrancher ? 

Les personnes avec ce 
groupe sanguin sont plus à 
risque de faire un AVC 

LES CHERCHEURS ont fait une décou-
verte "importante et surprenante". 
Les groupes sanguins sont importants car 
ils déterminent le type de sang que l'on 
peut nous transfuser en cas d'urgence. Ils 
auraient également une influence sur notre 
risque cardiovasculaire, et notamment sur 
notre risque de faire un accident vasculaire 
cérébral jeune (AVC précoce).   
Dans une méta-analyse publiée dans la 
revue Neurology compilant 48 études, des 
chercheurs de l'École de médecine de 
l'Université du Maryland (Etats-Unis) ont 
analysé les profils génétiques et les chro-
mosomes de 17 000 patients ayant été vic-
times d'un AVC et près de 600 000 témoins 
sains n'ayant jamais subi d'AVC. Le but 
des chercheurs était de comparer les 
variantes génétiques des participants et de 

trouver des associations potentielles entre 
le groupe sanguin et le risque d'AVC.  
Après avoir ajusté les paramètres comme 
le sexe, l'âge ou l'ethnie, les chercheurs ont 
constaté que les personnes ayant le groupe 
sanguin A (en France et dans le monde, 
c'est le groupe sanguin le plus fréquent) 
avaient un risque 16 % plus élevé d'avoir 
un AVC précoce (autrement dit, avant l'âge 
de 60 ans) que les personnes ayant d'autres 
groupes sanguins.  
A contrario, les personnes ayant le groupe 
sanguin O avaient un risque 12 % inférieur 
d'avoir un AVC précoce par rapport aux 
personnes ayant d'autres groupes sanguins. 
Les rhésus (positif, négatif) ne semblaient 
pas avoir d'importance. Pour les AVC tar-
difs (après 60 ans), il ne semblait pas non 
plus y avoir d'impact significatif du groupe 
sanguin.  
A l'heure actuelle, "nous ne savons tou-
jours pas pourquoi le groupe sanguin A 
peut entraîner un risque plus élevé de faire 
un AVC précoce, mais cela a probablement 
quelque chose à voir avec les facteurs de 
coagulation sanguine comme les pla-
quettes et les cellules qui tapissent les vais-
seaux sanguins ainsi que d'autres protéines 
circulantes, qui jouent toutes un rôle dans 
la formation de caillots sanguins", a décla-
ré Steven Kittner, co-chercheur principal 
de l'étude et professeur de neurologie.  
En effet, des études antérieures suggèrent 

que les personnes ayant un groupe sanguin 
A ont un risque légèrement plus élevé de 
développer des caillots sanguins dans les 
jambes, appelés thromboses veineuses 
profondes. 
 
Riche en fer, cette céréale 
italienne est excellente 
pour la glycémie 

ELLE REMPLACE très facilement le riz 
dans les plats en sauce, ragoûts ou risottos. 
Les féculents apportent ce qu'on appelle 
des "glucides" qui font inévitablement 
grimper notre taux de sucre dans le sang, 
autrement dit notre glycémie. Pour autant, 
il ne faut ni les diaboliser ni les bannir car 
ils sont riches en nutriments essentiels et 
nous apportent de l'énergie tout au long de 
la journée. Ceci dit, tous les féculents ne se 
valent pas en termes de composition et de 
bienfaits pour la santé.  
Longtemps oubliée, une céréale ancienne 

de la famille des blés suscite aujourd'hui 
un regain d'intérêt en France, notamment 
grâce à son profil nutritionnel très intéres-
sant et ses effets positifs sur la glycémie. 
Avec sa texture moelleuse et son goût sub-
til de noisette, cette céréale a tout pour 
plaire : déjà, c'est l'une de celles qui a l'in-
dex glycémique le plus faible (45 contre 70 
pour les pâtes blanches par exemple). Elle 
est riche en magnésium, en fer, en vita-
mines B, en protéines (elle en apporte jus-
qu'à 20 g par tasse de produit cuit) et en 
zinc, un minéral qui participe à la décom-
position des glucides pendant la digestion. 
Dans une étude publiée dans The Journal 
of Ethnic Food, des chercheurs ont compa-
ré les effets de plusieurs types de blés sur 
la glycémie et ont conclu que cette céréale 
avait "la teneur en composés phénoliques 
solubles totale la plus élevée et les proprié-
tés antioxydantes et antihyperglycémiques 
associées (avant et après mouture) les plus 
importantes par rapport aux autres types de 
blé". Mieux encore, "elle peut être intégrée 
dans une alimentation contre l'hyperglycé-
mie chronique, notamment associée aux 
premiers stades du diabète de type 2", 
poursuivent les chercheurs. Il s'agit d'une 
"base féculente très satisfaisante à laquelle 
ajouter des légumes, de la viande, du pois-
son ou des légumineuses pour un repas 
équilibré", complètent les scientifiques de 
l'Université de Sydney. 
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 télévision
   PROGRAMME DU JOUR 

  Série de suspense (2024 - France) 
           Mademoiselle Holmes 

  Jeu (2025 - France) 
           Pékin express  

 Comédie 
          France - 2011 
          Bienvenue à bord 

 Téléréalité 
          France - 2025 
             Les reines de la route  

 Société - France 2025 
          Victimes : elles sortent du silence 

 Cinéma 
          France - 1975 
           L'incorrigible 

  Magazine d'information France 2025 
             Cash investigation 

  Série de suspense - Etats-Unis 2024 
           Dexter : Les Origines 

  Film fantastique            
           Grande-Bretagne - Etats-Unis 2010 
            Le choc des Titans 

 Série d'horreur États-Unis 2022 
          Tales of the Walking Dead 

  Cinéma - 2024 
           Bob Marley : One Love 

 Film de science-fiction 
          Etats-Unis - 2014 
          Edge of  Tomorrow 

21 h 05

21 h 05

20 h 59

21 h 05

20 h 50

20 h 50

21 h 05

22 h 18

21 h 10

21 h 00

20 h 50

21 h 15

23 h 00

la chaine 21h00
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Série dramatique (2019 - France) 
Saison 1 Épisode 1/2/3 
 
L'effondrement 
En pleine pénurie, les propriétaires d'une station- 
service assiégée, se constituent un stock de vivres 
contre de l'essence. L'arrivée d'un flic fait basculer 
une situation déjà tendue. 
 
 

Série dramatique (2023 - France) 
Saison 1 - Épisode 3/4/5 
 

La fièvre 
Après l'incendie criminel au domicile de Fodé Thiam, 
la police recherche toujours une piste pour identifier 
le motard au casque noir. Une véritable chasse à 
l'homme est lancé sur les réseaux sociaux pour 
retrouver l'incendiaire. Sam est effarée de voir le 
déchaînement de violence chez les jeunes. Le 
ministre de l'Intérieur demande à Sam et à son chef 
de service de l'aider dans ce dossier sensible. 
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Maximales Minimales
N° 8109 — JEUDI 6 FÉVRIER 2025

HORAIRES  
DES 
PRIÈRES

A N N A B A 
 Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a 
05:51 12:43 15:37 18:00 19:25 

O U A R G L A 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
05:58 12:53 15:55 18:17 19:38 

C H L E F 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
06:16 13:09 16:04 18:27 19:51 

M O S T A G A N E M 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
06:21 13:13 16:09 18:32 19:56 

O R A N 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
06:24 13:17 16:13 18:35 20:00 

C O N S T A N T I N E 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib Icha  
05:55 12:48 15:43 18:05 19:30 

A L G E R 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib Icha  
06:10 13:02 15:57 18:20 19:45 

ETUSA 
Le programme spécial 
Ramadhan dévoilé 
L’ETABLISSEMENT public de 
transport urbain et suburbain 
d’Alger (ETUSA) a tracé un pro-
gramme spécial Ramadhan pour 
faciliter le transport nocturne des 
citoyens. C’est ce qu’a indiqué le 
directeur général de l’entreprise, 
Mourad Tazdait. 
Dans une déclaration à la presse à 
l’issue d’une audition devant la 
Commission des transports et des 
télécommunications à l’Assem-
blée populaire nationale (APN), 
Tazdait a précisé, mardi, que «le 
programme de transports pour le 
mois de Ramadhan est fin prêt et 
sera soumis au ministère des 
Transports pour approbation». 
Parmi les points inscrits au pro-
gramme, la mise en place de 
lignes nocturnes reliant Djamaâ 
El-Djazaïr à plusieurs régions, à 
l’instar de Kouba et du nouveau 
pôle urbain de Hammadi à Bou-
merdès. 
 Il a également annoncé qu’une 
réunion de coordination aura lieu 
prochainement entre l’ETUSA, 
l’Entreprise Métro d’Alger 
(EMA) et la société d’exploitation 
des tramways (SETRAM), en vue 
de fixer les horaires des lignes 
nocturnes pendant le mois 
sacré.       
Par ailleurs, Tazdait a souligné 
que l’ETUSA focalisait, dans son 
plan d’action, sur l’amélioration 
de la qualité de service, en 
veillant au respect des horaires 
des dessertes et à la propreté des 
bus, faisant état de la création 
«d’un poste de commandement au 
niveau de la Direction générale 
pour géolocaliser les bus via le 
GPS, afin de trouver des solutions 
à la congestion routière et per-
mettre aux bus d’éviter les 
encombrements». 
S’exprimant devant les membres 
de la commission des transports, 
le DG de l’ETUSA a expliqué que 
l’entreprise s’attèle à trouver des 
solutions à même de répondre à la 
demande croissante sur le trans-
port urbain et suburbain, notam-
ment dans les nouveaux pôles 
urbains, en s’appuyant sur les 
moyens disponibles. 
Dans ce cadre, il a fait savoir que 
l’ETUSA compte renforcer son 
parc de bus progressivement afin 
d’assurer une couverture optimale 
de toutes les lignes. En attendant, 
l’entreprise s’emploie à ajuster les 
horaires des dessertes pour 
répondre à la demande sur le 
transport urbain et suburbain. 

S. N.

LES TRAVAILLEURS du Centre de forma-
tion professionnelle et d’apprentissage 
(CFPA) Kerrad-Rachid de Tizi Ouzou ont 
observé une demi-journée de grève pour faire 
valoir plusieurs revendications, dont l’annu-
lation des sanctions et l’amélioration des 
conditions de travail qu’ils jugent défavo-
rables. Une grève illimitée pourrait être lan-
cée à partir du 16 février si leurs demandes 
ne sont pas prises en compte. La direction de 
l’établissement, quant à elle, réfute les accu-
sations et se dit prête à dialoguer pour 
résoudre le conflit. 
Selon le collectif des travailleurs affiliés à 
l’UGTA, la situation est devenue «délétère» 
depuis deux ans. La situation est telle qu’hier, 
les travailleurs de l’établissement ont obser-
vé une demi-journée de grève pour faire 
valoir leurs revendications qu’ils jugent 
«légitimes». Cette demi-journée de débraya-
ge est la troisième en moins de deux mois. 
«Si nos revendications ne sont pas satisfaites, 
nous déclencherons une grève illimitée à par-
tir du 16 du mois en cours, après la rentrée de 
la session de février», ont averti les tra-
vailleurs. 
Les revendications sont au nombre d’une 
dizaine, dont l’annulation des sanctions infli-
gées à certains travailleurs. Il convient de 

noter que la sanction affectant un travailleur 
a déjà été annulée. Il reste donc neuf autres 
points de revendication. Le collectif exige 
une amélioration des relations entre la direc-
tion et le personnel.  
Selon ses membres, la direction, composée 
de Djedjiga Djaoui et de quatre autres res-
ponsables, aurait systématiquement cherché 
à mettre à mal les travailleurs. Parmi les 
griefs : le redéploiement des travailleurs vers 
l’enseignement de matières non spécialisées, 
des sanctions arbitraires mais surtout l’absen-
ce de dialogue entre les deux parties. 
Le point qui a particulièrement marqué les 
travailleurs est la non-autorisation d’une 
assemblée générale programmée récemment 
pour discuter de leur situation. A l’heure 
actuelle, l’action de protestation se limite à 
un boycott de la remise des notes concernant 
les examens des stagiaires et à un gel des 
activités de sensibilisation de la jeunesse sur 
l’importance de la formation professionnelle. 
Le collectif a toutefois averti qu’une grève 
illimitée pourrait être lancée à partir du 16 
février 2025. 
Du côté de la direction, la version de la chef-
fe d’établissement est diamétralement oppo-
sée à celle du collectif. Djedjiga Djaoui a 
déclaré que les accusations portées contre 

elle ne reposaient sur aucun fondement.  
«En ma qualité de cheffe d’établissement, je 
n’ai fait qu’appliquer la réglementation en 
vigueur», a-t-elle souligné. Elle a ajouté 
qu’elle n’avait jamais été opposée à un quel-
conque dialogue. «Aujourd’hui encore, je 
suis prête à dialoguer avec les représentants 
de ces travailleurs», a-t-elle déclaré. 
Concernant certaines incompréhensions, 
Djedjiga Djaoui a indiqué qu’elles étaient 
dues aux changements dans certains textes 
liés à l’exercice et au fonctionnement syndi-
caux.  
A propos de l’assemblée générale des tra-
vailleurs, qu’elle a jugée illégale, la cheffe 
d’établissement a précisé avoir informé ses 
initiateurs, bien en amont, de la nécessité de 
se conformer à la loi en vigueur, à savoir la 
loi 23-02 du 25 avril 2023. 
Mme Djaoui a réaffirmé qu’elle était prête à 
un dialogue franc et serein pour éviter toute 
ambiguïté. «Il n’y a pas de raison d’interdire 
une assemblée générale des travailleurs si sa 
tenue est conforme au règlement», a-t-elle 
ajouté. Concernant la menace de grève pré-
vue pour le 16 février, la directrice a indiqué 
ne pas avoir reçu de courrier à ce sujet. 

De notre bureau,  
Saïd Tissegouine

GRÈVE AU CFPA KERRAD-RACHID DE TIZI OUZOU 

Les travailleurs exigent des changements

«Dans la dynamique des 
efforts soutenus dans 
la lutte antiterroriste 

et contre la criminalité organisée 
multiforme, des unités et des 
détachements de l’ANP ont exé-
cuté, durant la période allant du 
29 janvier au 04 février 2025, 
plusieurs opérations ayant abouti 
à des résultats de qualité qui 
reflètent le haut professionnalis-
me, la vigilance et la disponibili-
té permanente de nos Forces 
armées à travers tout le territoire 
national», précise la même sour-
ce. Dans le cadre de la lutte anti-
terroriste et «lors de deux opéra-
tions de qualité menées à Taman-
rasset et Bordj Badji Mokhtar en 
6e Région militaire, des détache-
ments de l’ANP ont récupéré 4 
pistolets mitrailleurs de type 
kalachnikov, un pistolet automa-
tique, un fusil à lunette, deux 
fusils mitrailleurs, un lance-
roquettes, une quantité de muni-
tions et d’autres effets», note le 
communiqué. Soulignant que 
d’autres détachements de l’ANP 
«ont arrêté 7 éléments de soutien 
aux groupes terroristes dans dif-
férentes opérations à travers le 
territoire national». Dans le 
cadre de la lutte contre la crimi-
nalité organisée «des détache-
ments combinés de l’ANP ont 
intercepté, en coordination avec 

les différents services de sécuri-
té, lors d’opérations exécutées à 
travers les Régions militaires, 75 
narcotrafiquants et mis en échec 
des tentatives d’introduction de 
14 quintaux et 35 kilogrammes 
de kif traité provenant des fron-
tières avec le Maroc, alors que 
2.3 kilogrammes de cocaïne et 
1.029.180 comprimés psycho-
tropes ont été saisis». A Taman-
rasset, Bordj Badji Mokhtar, 
Djanet, In Salah, Tindouf et Illi-
zi, des détachements de l’ANP 
«ont arrêté 344 individus et saisi 
22 véhicules, 258 groupes élec-

trogènes, 155 marteaux 
piqueurs, 5 détecteurs de 
métaux, ainsi que des quantités 
de mélange d’or brut et de 
pierres, d’explosifs, d’outils de 
détonation et d’équipements uti-
lisés dans des opérations d’or-
paillage illicite». De même, 
«neuf autres individus ont été 
arrêtés et un (1) pistolet 
mitrailleur de type kalachnikov, 
un fusil mitrailleur, un pistolet 
automatique, 28.838 litres de 
carburants, ainsi que 22 quintaux 
de tabacs et 8 tonnes de denrées 
alimentaires destinées à la 

contrebande et la spéculation ont 
été saisis, lors de différentes opé-
rations». Par ailleurs, «les 
Garde-côtes ont mis en échec, 
sur les côtes nationales, des ten-
tatives d’émigration clandestine 
et procédé au sauvetage de 7 
individus à bord d’embarcations 
de construction artisanale, alors 
que 314 immigrants clandestins 
de différentes nationalités ont été 
arrêtés à travers le territoire 
national», a conclu le communi-
qué du MDN. 

Hamid B.

LUTTE ANTITERRORISTE  

SEPT ÉLÉMENTS DE SOUTIEN 
ARRÊTÉS

Sept éléments de soutien aux groupes terroristes ont été arrêtés et une quantité d’armes et de munitions 
a été récupérée par des détachements de l’Armée nationale populaire (ANP), lors d’opérations distinctes 
menées, en une semaine, à travers le territoire national. C’est ce qu’a indiqué hier un bilan opérationnel 

de l’ANP. 

L’ANP veille 
au grain. 


